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FATIMA	

La	Grande	Controverse		

Apo	12	:7	 Et	 il	 y	 eut	 [une]	 guerre	 dans	 le	 ciel.	Michael	 (Michel)	 et	 ses	 anges	 combattaient	
contre	le	dragon	;	et	le	dragon	combattait	avec	ses	anges.	

Apo	12	:8	Et	ils	ne	prévalurent	pas,	et	leur	place	ne	fut	plus	trouvée	dans	le	ciel.	

Apo	 12	:	 9	 Et	 le	 grand	 dragon	 fut	 précipité,	 cet	 ancien	 serpent,	 appelé	 le	 Diable	 et	 Satan,	
[celui]	qui	trompe	le	monde	entier,	il	fut	précipité	sur	la	terre,	et	ses	anges	furent	précipités	
avec	lui.	

			

La	guerre	dans	les	cieux	devient	une	guerre	par	procuration		

L'Éternel	dit	à	Satan,	ce	vieux	serpent	:	"C'est[la	semence	de	la	femme]	qui	t'écrasera	la	tête,	
et	tu	lui	écraseras	le	talon"	(Genèse	3:15).	Le	Christ,	d'une	manière	spéciale,	a	écrasé	la	tête	
du	 serpent,	 mais	 la	 prophétie	 a	 une	 grande	 portée.	 C'est	 une	 déclaration	 d'un	 conflit	
inépuisable	entre	Christ	et	 ses	disciples,	et	Satan	et	 ses	anges	et	 les	agences	humaines	 sur	
cette	terre,	jusqu'à	la	fin	des	temps.	{CTr	322.2}		

Le	Royaume	de	pierre	contre	la	Statue			

CONTREFAIRE	v.t.		

1.	Reproduction	intentionnelle	et	calculée	d'un	article	authentique	dans	le	but	d'induire	le	
destinataire	en	erreur	en	lui	faisant	croire	qu'il	reçoit	l'article	authentique	lui-même.		

1.	Sabbat	vs	dimanche		
2.	Communion	contre	Messe	
3.	Baptême	vs.	Baptême	des	enfants		
4.	les	prophètes	ne	font	pas	d'erreurs	vs.	L’infaillibilité	papale			
		

Histoire	du	Pape	Jean-Paul	II	–		
Pages	:	540,	541,	542		
Rejet	de	sa	déclaration	d'infaillibilité	papale			
		

	

	538	-	1798	à	Rassemblement	et	dispersion	contrefaite		

Le	signe	mentionné	ensuite	dans	la	prophétie	:	l’obscurcissement	du	soleil	et	de	la	lune,	parut	vingt-
cinq	ans	plus	tard.	Son	accomplissement	fut	d’autant	plus	frappant	que	le	moment	de	son	apparition	
avait	été	clairement	 indiqué.	Dans	son	entretien	avec	ses	disciples	sur	 la	montagne	des	Oliviers,	 le	
Sauveur	 après	 avoir	 décrit	 la	 longue	 période	 de	 détresse	 de	 l’église,-	 les	mille	 deux	 cent	 soixante	
années	 de	 la	 persécution	 papale,	 persécution	 qu’il	 déclare	 devoir	 être	 abrégée,-	 	mentionne	 alors		
certains	événements	qui	devaient	précéder	sa	venue,	et	précise	comme	suit	le	temps	de	l’apparition	
du	premier	de	ces	signes:	“Mais	dans	ces	jours,	après	cette	détresse,	le	soleil	s’obscurcira,	la	lune	ne	
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donnera	plus	sa	 lumière.”	Marc	13	:24.	 	Les	mille	deux	cent	soixante	 jours	ou	années	prirent	fin	en	
1798,	les	persécutions	ayant	presque	entièrement	cessé	un	quart	de	siècle	plus	tôt.	Or,	c’est	après	la	
persécution,	 selon	 la	 prédiction	 de	 Jésus,	 que	 le	 soleil	 devait	 s’obscurcir.	 Cette	 prophétie	 s’est	
accomplie	le	19	mai	1780.	{TS	330.1}	{GC	306.1}	

1773				

Depuis	 qu'Ignace	 de	 Loyola	 a	 fondé	 la	 Société	 en	 1540,	 au	 plus	 fort	 de	 la	 Réforme,	 sa	 "	
compagnie	"	s’est	engagée	publiquement	à	défendre	le	pape,	s'engageant	à	aller	partout	où	
il	les	enverrait.		

À	 leur	 apogée,	 les	 Jésuites	 ont	 fait	 avancer	 la	 cause	de	 l'Église	 de	Rome	et	 l'ont	 défendue	
contre	ses	agresseurs	-	les	réformateurs	d'abord,	les	États-nations	de	l'Europe	ensuite.	En	ce	
sens,	 ils	ont	été	utilisés	par	 le	 système	 romain	pour	promouvoir	 son	propre	programme	et	
ont	 été	 laissés	 en	 plan	 lorsque	 ce	 programme	 s'est	 effondré.	 C'est	 ce	 qui	 s'est	 produit	
lorsqu'une	 papauté	 faible	 a	 capitulé	 devant	 les	 monarchies	 d'Europe.	 UCAN	 (Union	 of	
Catholic	 Asian	 news	 limited)	 -	 Pourquoi	 les	 Jésuites	 ont-ils	 été	 supprimés	 ?	 Réflexions	 sur	
l'anniversaire	de	la	suppression	papale	-	Père	Myron	Pereira	SJ	-	30	juillet	2013		

Choiseul,	l'antagoniste	habile	et	infatigable	des	Jésuites,	s'était	vu	confier	par	les	Souverains	
alliés,	bien	avant	la	mort	de	Clément,	l'élaboration	du	plan	de	campagne	qui	serait	adopté	au	
prochain	conclave.	 Ils	n'auraient	pas	pu	placer	 leurs	 intérêts	entre	de	meilleures	mains,	car	
en	plus	d'être	le	diplomate	le	plus	malin	d'Europe,	le	ministre	de	Louis	XV	avait	eu,	lorsqu'il	
était	ambassadeur	à	Rome,	de	nombreuses	occasions	d'étudier	la	psychologie	ecclésiastique	
;	 et	 aucune	expérience	ne	 fut	 gaspillée	pour	Choiseul.	 L'opinion	de	 ses	 collègues	étrangers	
était	 qu'une	 espèce	 d'ultimatum	 devrait	 être	 présentée	 au	 nouveau	 pape	 demandant	 la	
dissolution	immédiate	de	la	Compagnie	de	Jésus	;	mais	il	n'était	pas	d'accord	avec	cela.	Il	faut	
certainement	faire	pression	sur	le	Saint-Siège,	mais	le	Pape	ne	peut	être	contraint	de	signer	
un	décret	qui,	pour	avoir	un	effet	permanent,	doit	être	 inspiré	par	 sa	propre	conviction	et	
proclamé	comme	tel	à	toute	la	chrétienté.		

Choiseul	a	donc	rejeté	toute	idée	d'intimidation	brutale.	"Quand	on	a	une	faveur	à	demander	
à	un	Pape,	écrit-il,	et	qu'on	est	déterminé	à	l'obtenir,	il	faut	en	demander	deux.	L'irrésolution	
qui	 résulte	 de	 la	 possibilité	 d'un	 choix	 diminue	 la	 vigueur	 de	 la	 résistance.	 La	 moitié	 est	
accordée	 comme	 une	 échappatoire	 à	 l'octroi	 du	 tout	 !"	 Choiseul	 suggéra	 donc	 qu'avec	 la	
suppression	de	 la	Société,	 la	France	demande	 la	cession	d'Avignon	et	du	Comtat	Venaissin,	
l'Espagne	 celle	 de	 Benevento	 et	 de	 Ponto	 Corvo,	 Naples	 une	 extension	 du	 territoire	 à	 la	
frontière	des	États	pontificaux	et	l'Autriche	un	règlement	immédiat	et	définitif	de	la	question	
contrariante	de	Parme	et	Piacenza.	 Le	nouveau	pape	se	 trouverait	donc	 [p.	268]	 confronté	
soit	à	une	concession	à	laquelle	il	ne	pouvait	qu'être	préparé,	soit	à	une	grave	mutilation	du	
patrimoine	du	 Saint	 Siège.	 Il	 n'y	 avait	 guère	de	doute	 sur	 laquelle	 des	 deux	 alternatives	 le	
pontife	 déciderait	 ;	 mais	 si	 par	 un	 hasard	 incroyable	 il	 choisissait	 cette	 dernière,	 les	
avantages	matériels	obtenus	par	les	Puissances	seraient	plus	que	suffisants	pour	compenser	
leur	orgueil	blessé.	La	Triple	Couronne	:	Un	récit	des	Conclaves	pontificaux	-	par	Valérie	Pirie		

Ultimatum	:			

1.	Abandonner	la	prospérité	temporelle	/	continuer	à	obéir	
2.	Maintenir	leurs	territoires	et	abolir	les	jésuites	/	désobéissance		
	

1798	à		La	dispersion	-	Le	commencement		
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• 29	août	1799	-	Pie	VI	meurt	en	captivité.			
• 17	mai	1809	-	Napoléon	annexe	les	États	pontificaux	et	déclare	Rome	ville	impériale	libre.	Le	

Pape	excommunie	Napoléon.					
• 6	juillet	1809	-	Les	troupes	françaises	s'emparent	du	pape	Pie	VII	et	l'emprisonnent.				
• 1849	 -	 La	République	de	Rome	déclarée	au	milieu	de	 la	 révolution.	 	 Le	pape	Pie	 IX	s'enfuit	

avec	son	avocat,	M.	Pacelli.	Bonaparte	rétabli	le	pape	avec	une	armée	française	victorieuse.		
• 1869	-	Le	1er	Concile	du	Vatican	se	réunit	pour	essayer	de	résoudre	les	problèmes	de	l'Eglise	

et	de	former	un	plan	pour	faire	face	à	ce	nouvel	ordre	mondial.			
• Le	20	septembre	1870,	le	Royaume	d'Italie	s'empare	de	Rome	et	l'annexe.	Un	mois	plus	tard,	

le	20	octobre,	le	Pape	Pie	IX	suspend	indéfiniment	le	Concile.	Il	n'a	jamais	été	reconvoqué	et	
officiellement	fermé	en	1960,	avant	le	Concile	Vatican	II.		

Message	de	test	prophétique	en	3	étapes		

Le	contournement	de	la	direction	catholique		

		

L'ANGE		
		

1.	Première	visite		

																																																				1916		
_______[]_____________________[]________		

Les	 enfants	 s'occupaient	 d'un	 troupeau	 de	 moutons	 à	 l'extérieur	 du	 petit	 village	 de	 Fatima,	 au	
Portugal,	 quand	 ils	 ont	 vu	 l'ange	 pour	 la	 première	 fois.	 Il	 était	 transparent,	 disaient-ils,	 et	 brillait	
comme	un	cristal.		

Lucie	Abobora,	9	ans,	et	ses	cousins	Jacinte	et	François	Marto,	6	et	7	ans,	ont	été	stupéfaits.		

"Il	 dit	 :	 "N'ayez	 pas	 peur.	 Je	 suis	 l'ange	 de	 la	 paix.	 Priez	 avec	 moi	 ",	 raconte	 Abobora	 -	
rebaptisée	plus	tard	Lucie	de	Jesus		dos	Santos	-	dans	ses	mémoires,	"Fatima	in	Lucia's	Own	
Words",	publiés	en	1976.		

Nous	avons	mangé	notre	déjeuner	et	nous	avons	commencé	à	dire	 le	chapelet.	Après	cela,	
nous	 avons	 commencé	 à	 jouer	 à	 un	 jeu	 avec	 des	 cailloux.	 Nous	 n'y	 étions	 que	 depuis	
quelques	instants	quand	un	vent	fort	a	commencé	à	secouer	les	arbres	et	nous	avons	levé	les	
yeux	 pour	 voir	 ce	 qui	 se	 passait,	 car	 c'était	 une	 journée	 très	 calme.	 Et	 puis	 nous	 avons	
commencé	à	voir,	au	loin,	au-dessus	des	arbres	qui	s'étendaient	vers	l'est,	une	lumière	plus	
blanche	 que	 la	 neige	 sous	 la	 forme	 d'un	 jeune	 homme,	 tout	 à	 fait	 transparent,	 et	 aussi	
brillant	que	le	cristal	dans	les	rayons	du	soleil.	Comme	il	s'approchait,	nous	avons	pu	voir	ses	
traits.	Nous	étions	étonnés	et	absorbés	et	nous	ne	nous	disions	 rien	 les	uns	aux	autres.	 Et	
puis	il	a	dit	:		

N'ayez	pas	peur.	Je	suis	l'ange	de	la	paix.	Priez	avec	moi.		

Il	s'agenouilla,	courbant	le	front	vers	le	sol.	Avec	une	impulsion	surnaturelle,	nous	avons	fait	
la	même	chose,	répétant	les	mots	que	nous	l'avons	entendu	dire	:		

Mon	Dieu,	 je	crois,	 j'adore,	 j'espère,	et	 je	Vous	aime.	Je	demande	pardon	pour	ceux	qui	ne	
croient	pas,	qui	n'adorent	pas,	qui	n'espèrent	pas	et	qui	ne	vous	aiment	pas.		
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Après	avoir	répété	cette	prière	trois	fois,	l'ange	se	leva	et	nous	dit	:		

Priez	de	cette	façon.	Les	cœurs	de	Jésus	et	de	Marie	sont	prêts	à	vous	écouter.		

Et	il	a	disparu.	Il	nous	a	laissés	dans	une	atmosphère	de	surnaturel	si	intense	que	nous	avons	
longtemps	ignoré	notre	propre	existence.	La	présence	de	Dieu	était	si	puissante	et	si	intime	
que	même	entre	nous,	nous	ne	pouvions	parler.	Le	lendemain	aussi,	cette	même	atmosphère	
nous	retenait	 liés,	et	elle	s'est	atténuée	et	n'a	disparu	que	progressivement.	Aucun	d'entre	
nous	 n'a	 pensé	 à	 parler	 de	 cette	 apparition	 ou	 d'un	 quelconque	 serment	 de	 secret.	 Nous	
étions	emmurés	dans	le	silence	sans	l'avoir	voulu.		

Ses	paroles	s'enfonçaient	si	profondément	dans	nos	esprits	que	nous	ne	les	oubliions	jamais,	
et	même	après	nous	passions	de	longues	périodes	à	genoux	à	les	répéter,	parfois	jusqu'à	ce	
que	nous	tombions	épuisés.		

L’Est	

Ezéchiel	44	:1	Puis	il	me	ramena	au	chemin	de	la	porte	extérieure	du	sanctuaire,	qui	regarde	
vers	l’Est¸	et	elle	était	fermée.		

Ezéchiel	44	:2	Puis	le	SEIGNEUR	me	dit	cette	porte	sera	fermée,	elle	ne	sera	pas	ouverte,	et	
personne	n'entrera	par	elle,	parce	que	le	SEIGNEUR,	le	Dieu	d'Israël	est	entré	par	elle	;	c'est	
pourquoi	elle	sera	fermée.		

Matthieu	24	:27	Car,	 comme	 l’éclair	 sort	de	 l’Est	et	brille	 jusqu'à	 l’ouest,	ainsi	 sera	aussi	 la	
venue	du	Fils	de	l’homme.		

	

2.	Deuxième	visite	(réprimandés)			

Soudainement,	nous	avons	vu	le	même	ange	près	de	nous.		

Que	faites-vous	?	Vous	devez	prier	!	Priez	!	Les	cœurs	de	Jésus	et	de	Marie	ont	des	desseins	
miséricordieux	pour	vous.	Vous	devez	offrir	vos	prières	et	vos	sacrifices	à	Dieu,	le	Très-Haut.		

"Mais	comment	allons-nous	nous	sacrifier	?"	Ai-je	demandé.		

Par	 tous	 les	 moyens,	 vous	 pouvez	 offrir	 un	 sacrifice	 à	 Dieu	 en	 réparation	 des	 péchés	 par	
lesquels	il	est	offensé,	et	des	supplications	pour	les	pécheurs.	C'est	ainsi	que	vous	apporterez	
la	paix	à	notre	pays,	car	 je	suis	son	ange	gardien,	 l'Ange	du	Portugal.	Surtout,	supportez	et	
acceptez	avec	patience	les	souffrances	que	Dieu	vous	enverra.		

Cette	 apparition	 a	 renouvelé	 le	 même	 effet	 profond	 que	 la	 première	 avait	 eu	 sur	 eux.	
François,	 qui,	 tout	 au	 long	 des	 apparitions	 de	 l'ange	 et	 de	 Notre	 Dame,	 voyait	 mais	
n'entendait	 pas,	 ne	 parvint	 pas	 à	 arracher	 aux	 jeunes	 filles	 les	 paroles	 que	 l'ange	 avait	
prononcées	jusqu'au	jour	suivant.	Lucia	nous	dit:		

Les	paroles	des	anges	se	sont	enfoncées	profondément	dans	nos	âmes	comme	un	flambeau	
étincelant,	nous	montrant	qui	est	Dieu,	quel	est	 son	amour	pour	nous,	et	 comment	 il	 veut	
que	nous	l'aimions	aussi	;	 la	valeur	du	sacrifice	et	comment	il	 lui	plaît	;	comment	il	 le	reçoit	
pour	 la	 conversion	 des	 pécheurs.	 C'est	 pourquoi	 à	 partir	 de	 ce	 moment	 nous	 avons	
commencé	à	Lui	offrir	ce	qui	nous	mortifiait.		
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3.	Troisième	visite	

Après	avoir	répété	cette	prière,	je	ne	sais	combien	de	fois	nous	avons	vu	briller	sur	nous	une	
lumière	étrange.	Nous	avons	 levé	 la	 tête	pour	 voir	 ce	qui	 se	passait.	 L'Ange	 tenait	dans	 sa	
main	gauche	un	calice	et	au-dessus,	dans	l'air,	il	y	avait	une	hostie	dont	des	gouttes	de	sang	
tombaient	dans	 le	calice.	L'Ange	laisse	 le	calice	dans	 l'air,	s'agenouille	près	de	nous	et	nous	
dit	de	répéter	trois	fois	:		

Très	Sainte	Trinité,	Père,	Fils	et	Saint-Esprit,	je	Vous	adore	profondément,	et	je	Vous	offre	le	
Très	Précieux	Corps,	Sang,	Âme	et	Divinité	de	Jésus-Christ,	présent	dans	tous	les	tabernacles	
du	monde,	en	réparation	des	offenses,	des	sacrilèges	et	des	indifférences	dont	Il	est	victime.	
Et	par	 les	mérites	 infinis	de	Son	Très	Saint	Cœur	et	du	Cœur	Immaculé	de	Marie,	 je	supplie	
pour	la	conversion	des	pauvres	pécheurs.		

Après	cela,	il	se	leva,	prit	de	nouveau	dans	sa	main	le	calice	et	l'hostie.	Il	me	donna	l'hostie	et	
donna	 le	 contenu	du	calice	à	 Jacinthe	et	à	François,	en	disant	en	même	temps,	Mangez	et	
buvez	le	Corps	et	le	Sang	de	Jésus-Christ	terriblement	outragé	par	l'ingratitude	des	hommes.	
Offrez	réparation	pour	eux	et	consolez	Dieu.		

Une	fois	de	plus,	il	s'inclina	vers	le	sol	et	répéta	trois	fois	avec	nous	la	même	prière	:		

Oh,	Sainte	Trinité,	etc.		

Puis	 il	disparut.	Submergés	par	 l'atmosphère	surnaturelle	qui	nous	entourait,	nous	 imitions	
l'Ange	en	tout,	s’agenouillant	comme	il	le	faisait	et	répétant	les	prières	qu'il	disait.		

C'est	ainsi	que,	catéchisés	(enseignés)	dans	la	prière,	la	souffrance	réparatrice	et	la	doctrine	
de	 la	 Sainte	 Eucharistie,	 et	 fortifiés	 par	 le	 Pain	 des	 Anges,	 les	 enfants	 de	 Fátima	 furent	
préparés	à	la	visite	de	la	Reine	du	Portugal,	la	Vierge	Immaculée	Marie.		

	

Mai	-Accroissement	de	la	connaissance	

Et	nous	avons	commencé	à	descendre	 la	pente	en	conduisant	 les	moutons	vers	 la	 route.	À	
mi-chemin,	près	d'un	chêne	vert	[le	grand	arbre	qui	est	aujourd'hui	entouré	d'une	clôture	de	
fer],	nous	avons	vu	un	autre	éclair,	et	après	quelques	pas	nous	avons	vu	sur	un	chêne	vert	
[un	 petit	 plus	 bas	 sur	 la	 colline]	 une	 dame	 vêtue	 de	 blanc,	 plus	 brillante	 que	 le	 soleil,	 qui	
émet	des	rayons	de	lumière	claire	et	intense,	comme	une	coupe	de	cristal	remplie	d'eau	pure	
quand	 le	 soleil	 de	 plomb	 passe	 à	 travers.	 Nous	 nous	 sommes	 arrêtés	 stupéfaits	 de	
l'Apparition.	Nous	étions	si	près	que	nous	étions	dans	 la	 lumière	qui	 l'encerclait,	ou	qu'elle	
irradiait,	peut-être	à	un	mètre	et	demi	[4-5	pieds].		

S’il	vous	plaît	n'ayez	pas	peur	de	moi,	je	ne	vous	ferai	pas	de	mal.		

Lucie	répondit	pour	les	trois,	comme	elle	le	ferait	tout	au	long	des	apparitions.		

"D'où	venez-vous	?"		

Je	viens	du	ciel.		

La	 Dame	 portait	 un	manteau	 blanc	 pur,	 bordé	 d'or	 et	 qui	 tombait	 sur	 ses	 pieds.	 Dans	 ses	
mains,	les	perles	d'un	chapelet	brillaient	comme	des	étoiles,	avec	son	crucifix	le	joyau	le	plus	
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lumineux	de	tous.	Pourtant,	Lucia	n'avait	pas	peur.	La	présence	de	 la	Dame	n'a	produit	sur	
elle	que	bonheur	et	joie	confiante.		

"Et	que	voulez-vous	de	moi	?"		

Je	veux	que	vous	reveniez	ici	le	treize	de	chaque	mois	au	cours	des	six	prochains	mois,	et	à	la	
même	heure.	Plus	tard,	je	vous	dirai	qui	je	suis	et	ce	que	je	désire	le	plus.	Et	je	reviendrai	ici	
encore	une	septième	fois.		

"Irais-je	au	ciel	?"		

Oui,	tu	iras.		

"Et	Jacinthe	?"		

Elle	ira	aussi.		

"Et	François	?"		

François	aussi,	ma	chère,	mais	il	aura	d'abord	beaucoup	de	chapelets	à	réciter.		

Pendant	quelques	instants,	 la	Dame	regarda	François	avec	compassion,	teintée	d'un	peu	de	
tristesse.	Lucia	se	souvint	alors	de	quelques	amis	qui	étaient	morts.	"	

Maria	Neves	est-elle	au	ciel?"		

Oui,	elle	l'est.		

"Et	Amelia	?"		

Elle	est	au	purgatoire.		

Voulez-vous	 vous	 offrir	 à	 Dieu,	 et	 supporter	 toutes	 les	 souffrances	 qu'Il	 vous	 envoie	 ?	 En	
expiation	pour	tous	les	péchés	qui	l'offensent	?	Et	pour	la	conversion	des	pécheurs	?		

"Oh,	nous	le	ferons,	nous	le	ferons	!"		

Alors	vous	aurez	beaucoup	à	souffrir,	mais	la	grâce	de	Dieu	sera	avec	vous	et	vous	fortifiera.		

Lucie	raconte	que,	lorsque	la	Dame	prononça	ces	paroles,	elle	ouvrit	les	mains,	et	nous	fûmes	
baignés	d'une	 lumière	céleste	qui	 semblait	venir	directement	de	ses	mains.	La	 réalité	de	 la	
lumière	pénétra	dans	nos	 cœurs	et	nos	âmes,	 et	nous	 savions	d'une	 certaine	manière	que	
cette	 lumière	 était	 Dieu,	 et	 nous	 pouvions	 nous	 voir	 inclus	 dans	 cette	 lumière.	 Par	 une	
impulsion	 intérieure	 de	 grâce,	 nous	 sommes	 tombés	 à	 genoux,	 répétant	 dans	 nos	 cœurs	 :	
"Oh,	Sainte	Trinité,	nous	t'adorons.	Mon	Dieu,	mon	Dieu,	je	t'aime	dans	le	Saint	Sacrement."		

Les	enfants	restèrent	agenouillés	dans	le	flot	de	cette	lumière	merveilleuse,	jusqu'à	ce	que	la	
Dame	 parle	 à	 nouveau,	 mentionnant	 la	 guerre	 en	 Europe,	 dont	 ils	 avaient	 peu	 ou	 pas	
connaissance.		

Dites	le	chapelet	tous	les	jours,	pour	apporter	la	paix	dans	le	monde	et	la	fin	de	la	guerre.		

Après	 cela,	 elle	 commença	 à	 s'élever	 lentement	 en	 direction	 de	 l'est,	 jusqu'à	 ce	 qu'elle	
disparaisse	dans	l'immense	étendue.	La	lumière	qui	l'entourait	semblait	se	frayer	un	chemin	
au	milieu	des	étoiles,	et	c'est	pourquoi	nous	disions	parfois	que	nous	avions	vu	le	ciel	ouvert.		
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Les	 jours	 qui	 ont	 suivi	 ont	 été	 remplis	 d'enthousiasme,	 bien	 qu'ils	 ne	 l'aient	 pas	 voulu	 de	
cette	 façon.	 Lucie	 avait	 averti	 les	 autres	 de	 garder	 leur	 visiteur	 secret,	 en	 percevant	
correctement	 les	 difficultés	 qu'ils	 éprouveraient	 si	 les	 événements	 étaient	 connus.	
Cependant,	 la	 joie	 de	 Jacinthe,	 âgée	 de	 sept	 ans,	 ne	 pouvait	 être	 contenue,	 et	 elle	 oublia	
rapidement	sa	promesse	et	révéla	tout	à	sa	mère,	qui	l'écouta	patiemment	mais	lui	accorda	
peu	de	crédit.	Ses	frères	et	sœurs	 la	piquèrent	avec	 leurs	questions	et	 leurs	blagues.	Parmi	
les	interrogateurs,	seul	son	père,	"Ti"	Marto,	était	enclin	à	accepter	immédiatement	le	récit	
comme	 vrai.	 Il	 croyait	 en	 l'honnêteté	 de	 ses	 enfants	 et	 avait	 une	 simple	 appréciation	 des	
agissements	de	Dieu,	de	sorte	qu'il	devint	le	premier	croyant	dans	les	apparitions	de	Fátima.		

La	 mère	 de	 Lucie,	 par	 contre,	 lorsqu'elle	 entendit	 enfin	 ce	 qui	 s'était	 passé,	 crut	 que	 sa	
propre	 fille	 était	 l'instigatrice	 d'une	 fraude,	 sinon	 d'un	 blasphème.	 Lucie	 apprendrait	
rapidement	 ce	 que	 la	 Dame	 voulait	 dire	 quand	 elle	 disait	 qu'ils	 allaient	 beaucoup	 souffrir.	
Maria	Rosa	n'a	pas	réussi	à	faire	Lucie	se	rétracter,	même	sous	la	menace.	Finalement,	elle	la	
traîna	devant	le	curé	de	la	paroisse,	le	Père	Ferreira,	sans	plus	de	succès.	D'autre	part,	le	père	
de	Lucie,	qui	n'était	pas	particulièrement	religieux,	était	pratiquement	indifférent,	attribuant	
tout	cela	aux	caprices	des	femmes.	Les	semaines	suivantes,	alors	que	les	enfants	attendaient	
leur	 rendez-vous	 prévu	 avec	 la	 dame	en	 juin,	 ont	 révélé	 qu'ils	 avaient	 peu	de	 croyants,	 et	
beaucoup	de	détracteurs,	à	Aljustrel	et	à	Fátima.		

	

Juin-Formalisation	du	message		

Au	 Portugal,	 le	 13	 juin	 est	 une	 grande	 fête,	 la	 fête	 de	 saint	 Antoine	 de	 Lisbonne,	 que	 la	
plupart	des	catholiques	appellent	saint	Antoine	de	Padoue.	Ce	faiseur	de	miracles	franciscain	
est	né	à	 Lisbonne	et	 est	 entré	dans	 la	 vie	 religieuse	 comme	chanoine	 régulier	de	 la	 Sainte	
Croix,	résidant	d'abord	à	Lisbonne,	puis	à	Coimbra,	avant	de	quitter	l'ordre	portugais	pour	le	
nouvel	Ordre	des	Frères	Mineurs	et	l'espoir	du	martyre.	C'était,	et	c'est	toujours,	LA	fête	des	
enfants	au	Portugal,	alors	 les	parents	de	Lucie	ont	naturellement	pensé	que	 les	 festivités	à	
l'église	paroissiale	de	Fátima	 la	distrairaient	du	rendez-vous	à	Cova.	Cependant,	 inflexible	à	
cette	 manœuvre	 Lucie	 et	 les	 enfants	 Marto,	 se	 rendirent	 à	 l'endroit	 de	 l'apparition	 pour	
garder	leur	rendez-vous	de	midi.	

Antoine	de	Lisbonne	est	connu	comme	le	"Saint	des	choses	perdues".	Qu'avons-nous	perdu	dans	notre	
temps	de	dispersion	?	Les	joyaux	de	Miller.	

Il	est	aussi	le	saint	de	la	prédication	et	de	l'enseignement.	Et	je	marque	ceci	comme	la	Formalisation	
du	Message.	Dans	l'histoire	millérite,	c'est	ici	que	Miller	reçoit	son	accréditation	de	prédicateur.	 	On	
dit	 qu'en	 déterrant	 le	 corps	 d'Antoine,	 ils	 ont	 découvert	 que	 sa	 langue	 ne	 s'était	 pas	 décomposée.	
Aussi	 fantaisiste	que	nous	 savons	que	cela	est,	 ceci	montre	comment	 ils	 le	perçoivent	 ;	 il	est	connu	
pour	son	don	de	parler	en	public.			

Quand	ils	sont	arrivés,	ils	ont	trouvé	une	petite	foule	qui	les	attendait.		

Après	avoir	dit	 le	 chapelet	avec	 Jacinthe	et	François	et	d'autres	personnes	présentes,	nous	
avons	 revu	 le	 reflet	 de	 la	 lumière	 qui	 s'approchait	 de	 nous	 (nous	 disions	 que	 cela	 était	
lumineux),	puis	Notre	Dame	sur	le	chêne	vert	comme	en	mai.		

"S'il	vous	plaît,	Madame,	dites-moi	ce	que	vous	attendez	de	moi	?"		
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Je	veux	que	tu	viennes	ici	le	13	du	mois	prochain.	Je	veux	que	tu	continues	à	dire	le	chapelet	
tous	 les	 jours.	Et	après	chacun	des	mystères,	mes	enfants,	 je	veux	que	vous	priiez	ainsi	 :	Ô	
mon	 Jésus,	 pardonne-nous	 nos	 péchés,	 sauve-nous	 du	 feu	 de	 l'enfer.	 Emmenez	 toutes	 les	
âmes	au	 ciel,	 surtout	 celles	qui	en	ont	 le	plus	besoin.	 Je	 veux	que	 tu	apprennes	à	 lire	et	à	
écrire,	et	plus	tard	je	te	dirai	ce	que	j’attends	d'autre	de	toi.		

"Tu	nous	emmèneras	au	paradis	?"		

Oui,	 je	prendrai	bientôt	Jacinthe	et	François,	mais	vous	resterez	un	peu	plus	longtemps,	car	
Jésus	 veut	 que	 tu	me	 fasses	 connaître	 et	 aimer	 sur	 terre.	 Il	 veut	 aussi	 que	 tu	 établisses	 la	
dévotion	à	mon	Cœur	Immaculé	dans	le	monde.	

"Dois-je	rester	seule	au	monde	?"		

Pas	seule,	mon	enfant,	et	tu	ne	dois	pas	être	triste.	Je	serai	toujours	avec	vous,	et	mon	Cœur	
Immaculé	sera	ton	réconfort	et	le	chemin	qui	te	conduira	à	Dieu.		

Au	moment	 où	 elle	 prononça	 les	 derniers	mots,	 en	 ouvrant	 les	mains,	 Elle	 nous	 transmit,	
pour	 la	 seconde	 fois,	 le	 reflet	de	cette	 lumière	 intense.	En	elle,	nous	avons	 senti	que	nous	
étions	 submergés	 en	 Dieu.	 Jacinthe	 et	 François	 semblaient	 être	 dans	 cette	 partie	 de	 la	
lumière	 qui	montait	 au	 ciel,	 et	moi	 dans	 la	 partie	 qui	 se	 répandait	 sur	 la	 terre.	 Devant	 la	
paume	de	la	main	droite	de	la	Dame	se	trouvait	un	cœur	entouré	d'épines	qui	semblaient	le	
percer.	Nous	avons	compris	que	c'était	le	Cœur	Immaculé	de	Marie	offensé	par	les	péchés	de	
l'humanité,	avide	de	réparation.		

L'apparition	se	conclut	alors	comme	 la	première	 fois,	avec	 la	Dame	qui	s'en	va	vers	 l'est	et	
disparaît	dans	"l'immensité	du	ciel".		

Malgré	la	joie	de	ces	moments	précieux,	les	chagrins	des	enfants	se	sont	poursuivis	dans	les	
semaines	qui	ont	suivi,	modérés	par	la	croyance	d'un	très	grand	nombre	présent	à	la	Cova	ce	
jour-là.	 Ils	 savaient	 que	 quelque	 chose	 d'inhabituel	 s'était	 produit	 -	 ils	 ont	 vu	 la	 "foudre",	
certains	ont	perçu	un	certain	obscurcissement	du	soleil,	d'autres	un	petit	nuage	gris	qui	allait	
et	venait	comme	l'apparition	et	ils	ont	cru.	Cependant,	les	difficultés	avec	leurs	familles	ne	se	
sont	 pas	 atténuées,	 en	 particulier	 avec	 leurs	 mères,	 qui	 sont	 devenues	 véritablement	
inquiètes	 du	 fait	 que	 les	 événements	 non	 seulement	 se	 poursuivaient,	 mais	 prenaient	 de	
l’ampleur.	A	cela	s'ajouta	la	douloureuse	mise	en	garde	du	curé	de	la	paroisse,	qu'après	tout,	
cela	pouvait	être	réel	mais	d'origine	démoniaque.		

Lucie	 reçoit	 sa	mission.	Elle	doit	 rester	dans	 le	monde	et	 faire	en	sorte	que	 le	monde	se	consacre	à	
Marie.	

Juillet	-	9/11			

Alors	que	la	date	de	juillet	approchait,	Lucie	continuait	à	être	troublée	par	les	paroles	de	son	
pasteur	 qui	 disait	 que	 le	 diable	 était	 peut-être	 derrière	 les	 apparitions.	 Finalement,	 elle	
confia	à	Jacinthe	qu'elle	n'avait	pas	 l'intention	d'y	aller.	Mais	quand	le	 jour	s'est	finalement	
levé,	ses	peurs	et	ses	angoisses	disparurent,	si	bien	qu’à	midi	elle	se	trouva	dans	la	Cova	avec	
Jacinthe	et	François,	en	attendant	l'arrivée	de	la	belle	Dame.		

L'apparition	du	13	juillet	s'avérera	à	bien	des	égards	l'aspect	le	plus	controversé	du	message	
de	Fátima,	fournissant	un	secret	en	trois	parties	que	les	enfants	gardèrent	avec	zèle.	Les	deux	
premières	parties,	la	vision	de	l'enfer	et	la	prophétie	concernant	le	rôle	futur	de	la	Russie	et	
le	 moyen	 de	 l'empêcher,	 ne	 seront	 révélées	 que	 lorsque	 Sœur	 Lucie	 les	 écrira	 dans	 ses	
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troisièmes	mémoires,	à	la	demande	de	l'évêque,	en	1941.	La	troisième	partie,	habituellement	
appelée	le	Troisième	Secret,	n'a	été	communiquée	que	plus	tard	à	l'évêque,	qui	l'a	envoyée	
sans	le	lire	au	Pape	Pie	XII.		

Quelques	 instants	 après	 être	 arrivés	 à	 la	 Cova	 da	 Iria,	 près	 du	 chêne	 vert,	 où	 un	 grand	
nombre	de	personnes	priaient	 le	 chapelet,	nous	avons	vu	 l’éclair	de	 la	 lumière	une	 fois	de	
plus,	et	un	instant	plus	tard	Notre	Dame	est	apparue	sur	le	chêne	vert.		

"Lucie,	dit	Jacinthe,	parle.	Notre	Dame	te	parle."		

"Oui	 ?"	 dit	 Lucia.	 Elle	 parlait	 humblement,	 demandant	 pardon	 pour	 ses	 doutes	 à	 chaque	
geste,	et	dit	à	la	Dame	:	"Que	voulez-vous	de	moi	?"		

Je	veux	que	vous	veniez	ici	le	13	du	mois	prochain.	Continuez	à	dire	le	chapelet	tous	les	jours	
en	l'honneur	de	Notre	Dame	du	Rosaire,	pour	obtenir	la	paix	du	monde	et	la	fin	de	la	guerre,	
car	elle	seule	peut	l'obtenir.		

"Oui,	oui."		

"Je	 voudrais	 vous	 demander	 qui	 vous	 êtes,	 et	 si	 vous	 ferez	 un	 miracle	 pour	 que	 tout	 le	
monde	sache	avec	certitude	que	vous	nous	êtes	apparu."		

Vous	devez	venir	ici	tous	les	mois,	et	en	octobre,	je	vous	dirai	qui	je	suis	et	ce	que	je	veux.	Je	
ferai	alors	un	miracle	pour	que	tous	croient.		

Ainsi	 assurée,	 Lucie	 commença	 à	 placer	 devant	 la	 Dame	 les	 demandes	 d'aide	 que	 tant	 de	
personnes	lui	avaient	confiées.	La	Dame	dit	doucement	qu'elle	en	guérirait	certains,	mais	pas	
d'autres.		

"Et	le	fils	infirme	de	Maria	da	Capelinha	?"		

Non,	il	ne	sera	guéri	ni	de	son	infirmité	ni	de	sa	pauvreté,	et	il	doit	être	certain	de	réciter	le	
chapelet	avec	sa	famille	chaque	jour.		

Un	autre	cas	recommandé	par	Lucie	à	l'assistance	de	la	Dame	fut	celui	d'une	femme	malade	
d'Atougia	qui	demanda	à	être	emmenée	au	ciel.		

Dites-lui	de	ne	pas	se	presser.	Dites-lui	que	je	sais	très	bien	quand	je	viendrai	la	chercher.		

Faites	des	sacrifices	pour	les	pécheurs,	et	dites	souvent,	spécialement	lorsque	vous	ferez	un	
sacrifice	 :	 Ô	 Jésus,	 c'est	 par	 amour	 pour	 Vous,	 pour	 la	 conversion	 des	 pécheurs	 et	 en	
réparation	des	offenses	commises	contre	le	Cœur	Immaculé	de	Marie.		

	

[PREMIÈRE	PARTIE	DU	SECRET	-	LA	VISION	DE	L'ENFER]	

En	prononçant	ces	paroles,	notre	Dame	ouvrit	à	nouveau	 les	mains,	 comme	elle	 l'avait	 fait	
pendant	 les	 deux	mois	 précédents.	 Les	 rayons	 de	 lumière	 semblaient	 pénétrer	 la	 terre,	 et	
nous	voyons	comme	une	mer	de	feu.	Plongés	dans	ce	feu,	des	démons	et	des	âmes	de	forme	
humaine,	comme	des	braises	transparentes,	toutes	en	bronze	noirci	ou	bruni,	flottant	dans	la	
conflagration,	 maintenant	 soulevées	 dans	 les	 airs	 par	 les	 flammes	 qui	 jaillissaient	 de	
l'intérieur	avec	de	grands	nuages	de	 fumée,	maintenant	en	arrière	de	chaque	côté	comme	
des	 étincelles	 dans	 de	 grands	 incendies,	 sans	 poids	 ni	 équilibre,	 parmi	 des	 cris	 et	 des	
gémissements	de	douleur	et	de	désespoir,	qui	nous	horrifièrent	et	nous	faisaient	trembler	de	
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peur.	 (C'est	 sans	 doute	 cette	 vue	 qui	 m'a	 fait	 crier,	 comme	 les	 gens	 disent	 qu'ils	 m'ont	
entendu	 le	 faire).	 Les	 démons	 se	 distinguaient	 par	 leur	 ressemblance	 terrifiante	 et	
répugnante	à	des	animaux	effrayants	et	inconnus,	noirs	et	transparents	comme	des	charbons	
ardents.	 Terrifiés	 et	 comme	 pour	 implorer	 le	 secours,	 nous	 levâmes	 les	 yeux	 vers	 Notre	
Dame,	qui	nous	dit,	avec	tant	de	bonté	et	tant	de	tristesse	:		

[DEUXIÈME	PARTIE	DU	SECRET]	

Vous	avez	vu	l'enfer,	où	vont	les	âmes	des	pauvres	pécheurs.	C'est	pour	les	sauver	que	Dieu	
veut	établir	dans	le	monde	la	dévotion	à	mon	Cœur	Immaculé.	Si	vous	faites	ce	que	Je	vous	
dis,	beaucoup	d'âmes	seront	sauvées,	et	il	y	aura	la	paix.		

Cette	guerre	prendra	fin,	mais	si	les	hommes	ne	s'abstiennent	pas	d'offenser	Dieu,	une	autre	
guerre	 plus	 terrible	 commencera	 sous	 le	 pontificat	 de	 Pie	 XI.	 Quand	 vous	 voyez	 une	 nuit	
éclairée	 par	 une	 lumière	 étrange	 et	 inconnue	 [cela	 s'est	 produit	 le	 28	 janvier	 1938],	 vous	
savez	que	c'est	le	signe	que	Dieu	vous	donne	qu'Il	va	punir	le	monde	par	la	guerre	et	la	faim,	
et	par	la	persécution	de	l'Église	et	du	Saint-Père.	

Pour	 éviter	 cela,	 je	 viendrai	 dans	 le	monde	pour	 demander	 que	 la	 Russie	 soit	 consacrée	 à	
mon	 Cœur	 Immaculé,	 et	 je	 demanderai	 que	 le	 premier	 samedi	 de	 chaque	 mois,	 des	
communions	 de	 réparation	 soient	 faites	 en	 expiation	 pour	 les	 péchés	 du	 monde.	 Si	 mes	
demandent	 sont	 accomplies,	 la	 Russie	 se	 convertira	 et	 il	 y	 aura	 la	 paix	 ;	 sinon,	 la	 Russie	
répandra	ses	erreurs	dans	 le	monde	entier,	apportant	de	nouvelles	guerres	et	persécutions	
contre	 l'Église	 ;	 les	 bons	 seront	 martyrisés	 et	 le	 Saint-Père	 aura	 beaucoup	 à	 souffrir	 ;	
certaines	nations	seront	anéanties.	Mais	à	la	fin,	mon	Cœur	Immaculé	triomphera.	Le	Saint-
Père	me	consacrera	la	Russie,	elle	se	convertira	et	le	monde	connaîtra	une	période	de	paix.	
Au	Portugal,	la	foi	sera	toujours	préservée...	

TROISIÈME	PARTIE	DU	SECRET	-	"LE	MESSAGE	DE	FÁTIMA"]		

{Après	les	deux	parties	que	j'ai	déjà	expliquées,	à	gauche	de	Notre	Dame	et	un	peu	en	haut,	
nous	avons	vu	un	Ange	avec	une	épée	de	feu	dans	sa	main	gauche	;	elle	scintillait,	et	elle	a	
produit	des	flammes	qui	semblaient	vouloir	mettre	le	feu	au	monde	;	mais	elles	sont	mortes	
en	 contact	 avec	 la	 splendeur	 que	 Notre-Dame	 a	 irradiée	 vers	 lui	 depuis	 sa	 main	 droite	 :	
pointant	vers	la	terre	de	sa	main	droite,	l'Ange	cria	d'une	voix	forte	:	"	Pénitence,	pénitence,	
pénitence	!'.	

Et	nous	avons	vu	dans	une	immense	lumière	qui	est	Dieu	:	"	quelque	chose	de	semblable	à	la	
façon	dont	 les	gens	se	voient	dans	un	miroir	quand	ils	passent	devant	"	un	évêque	vêtu	de	
blanc	 ;	 "	 nous	 avons	 eu	 l'impression	 que	 c'était	 le	 Saint	 Père	 ".	 D'autres	 évêques,	 prêtres,	
religieux	et	religieuses	gravissaient	une	montagne	escarpée,	au	sommet	de	laquelle	il	y	avait	
une	grande	Croix	de	troncs	grossièrement	taillés	comme	un	chêne-liège	avec	l'écorce	;	avant	
d'y	arriver,	 le	Saint-Père	 traversa	une	grande	ville	à	moitié	en	ruine,	et	à	moitié	 tremblant,	
d’un	pas	vacillant,	affligé	par	la	douleur	et	la	peine,	il	priait	pour	les	âmes	des	cadavres	qu'il	
rencontrait	 en	 chemin	 ;	 ayant	 atteint	 le	 sommet	 de	 la	montagne,	 à	 genoux	 au	 pied	 de	 la	
grande	Croix,	il	fut	tué	par	un	groupe	de	soldats	qui	lui	tirèrent	des	balles	et	des	flèches,	et	de	
la	 même	 manière,	 les	 autres	 évêques,	 prêtres,	 religieux	 et	 religieuses,	 et	 divers	 laïcs	 de	
différents	 grades	 et	 positions	moururent	 les	 uns	 après	 les	 autres.	 Sous	 les	 deux	bras	de	 la	
Croix,	 il	y	avait	deux	Anges,	chacun	avec	un	aspersorium	de	cristal	à	la	main,	dans	lequel	ils	
recueillaient	le	sang	des	Martyrs	et	aspergeaient	les	âmes	qui	se	rendaient	à	Dieu.}		
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Souviens-toi,	tu	ne	dois	le	dire	à	personne,	sauf	à	François.		

Quand	vous	priez	 le	 chapelet,	dites	après	 chaque	mystère	 :	O	mon	 Jésus,	pardonnez-nous,	
sauvez-nous	du	feu	de	l'enfer.	Conduisez	toutes	les	âmes	au	ciel,	surtout	celles	qui	en	ont	le	
plus	besoin.		

"Y	a-t-il	autre	chose	que	vous	voulez	de	moi	?"		

Non,	je	ne	veux	rien	de	plus	aujourd'hui.		

Puis,	comme	avant,	Notre	Dame	commença	à	monter	vers	l'est,	jusqu'à	ce	qu'elle	disparaisse	
finalement	dans	l'immense	obscurité	du	firmament.		

La	possession	du	Secret	s'est	avérée	être	une	très	grande	épreuve	pour	 les	 trois	 jeunes.	La	
famille,	 les	voisins,	 les	disciples	des	apparitions,	même	 le	clergé,	ont	essayé	sans	succès	de	
les	amener	à	 le	 révéler.	Enfin,	alors	que	 le	 jour	de	 l'apparition	d'août	approchait,	même	 le	
gouvernement	 civil,	 qui	 était	 laïc	 et	 virulemment	 anticlérical,	 alarmé	 par	 le	 nombre	 de	
personnes	s'intéressant	aux	événements	de	Fátima,	tenta	de	le	leur	soutirer	et,	ce	faisant,	de	
dénoncer	l'Église	comme	collaboratrice	dans	une	fraude.		

		

Août	-	2014			

Sous	 prétexte	 de	 fournir	 sa	 voiture	 personnelle,	 afin	 que	 les	 enfants	 puissent	 voyager	 en	
toute	 sécurité	 dans	 la	 foule	 qui	 se	 presse	 autour	 de	 chez	 eux,	 l'administrateur	 civil	 ou	 le	
maire	du	quartier	dans	 lequel	Fátima	se	trouvait,	est	arrivé	à	Aljustrel	 le	13	août	au	matin.	
Lors	 d'une	 précédente	 tentative,	 le	 11	 août,	 pour	 obtenir	 la	 "vérité"	 des	 enfants,	 Artur	
Santos,	catholique	apostat	et	haut	franc	maçon,	avait	mis	au	point	un	plan	pour	les	mettre	en	
détention	et	les	forcer	à	tout	révéler.	Avec	une	démonstration	de	bonne	volonté,	il	proposa	
d'emmener	les	trois	enfants	et	leurs	parents	pour	voir	le	curé	de	la	paroisse,	qu'il	prétendait	
vouloir	 voir,	 et	 ensuite	 à	 la	 Cova.	 A	 la	 maison	 paroissiale,	 il	 abandonna	 cette	 ruse,	 et	 les	
parents,	 emmenèrent	 les	 enfants	 seuls	 de	 là	 jusqu'au	 siège	 du	 district	 de	 Vila	 Nova	 de	
Ourem,	à	environ	15	kilomètres	de	là.	C'est	là	qu'il	(l’administrateur	civil)	a	essayé	d'obtenir	
leur	 rétractation	 par	 des	 pots-de-vin,	 des	menaces	 de	mort	 et	 en	 les	 enfermant	 dans	 une	
cellule	avec	d'autres	"criminels"	par	rapport	à	leur	histoire.	Cela	n'a	servi	à	rien.	Malgré	leur	
âge,	leur	foi	en	la	Dame	et	leur	courage	étaient	inébranlables.		

Pendant	 ce	 temps,	 dans	 la	 Cova	 à	 midi	 le	 13,	 les	 signes	 extérieurs	 caractéristiques	 de	
l'Apparition	apparurent	pour	le	bénéfice	de	la	foule,	la	plus	grande	foule	de	l'époque.	Après	
qu'ils	 se	 soient	 finis,	 la	 foule	 s'est	 dispersée,	 ignorant	 encore	 la	 supercherie	 du	
gouvernement.		

Le	 "procès"	 des	 enfants,	 cependant,	 a	 continué	 pendant	 deux	 jours,	 à	 la	 consternation	 de	
leurs	 familles.	 Enfin,	 à	 la	 fête	 de	 l'Assomption,	 le	 15	 août,	 l'Administrateur	 les	 a	 fait	
reconduire	à	Fátima	et	les	a	déposés	sur	les	marches	du	presbytère.	Là	ils	furent	vus	par	les	
gens,	qui	 sortaient	de	 la	messe,	qui	 essayaient	de	 savoir	par	 Ti	Marto	où	 se	 trouvaient	 les	
enfants.	Leur	colère	s'est	répandue	sur	le	chauffeur,	puis	sur	le	maire	quand	il	est	arrivé	un	
peu	plus	tard,	tous	deux	sans	doute	heureux	d'être	débarrassés	de	leurs	petites	charges	et	de	
s'en	sortir	 indemnes.	Ce	serait	effectivement	le	seul	effort	sérieux	des	autorités	civiles	pour	
interférer	avec	la	Dame	de	Fátima.	
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Ainsi,	 les	 plans	 de	 la	 Dame	ont	 été	 légèrement	 retardés.	 Le	 dimanche	 19,	 Lucie,	 son	 frère	
Jean	et	François	 faisaient	paître	 les	moutons	dans	un	endroit	appelé	Valinhos.	 Il	était	 situé	
sur	le	côté	de	la	même	colline	en	face	d'Aljustrel	où	l'ange	est	apparu	deux	fois,	mais	un	peu	
plus	au	nord.	Vers	4	heures,	sentant	que	la	Vierge	allait	apparaître,	Lucie	essaya,	sans	succès,	
de	faire	Jean	aller	chercher	Jacinthe,	jusqu'à	ce	qu'elle	lui	offre	quelques	sous	pour	la	course.	
Alors	 qu'elle	 et	 François	 attendaient,	 ils	 virent	 la	 lumière	 caractéristique.	 Dès	 l'arrivée	 de	
Jacinthe,	la	Dame	apparut.		

"Que	voulez-vous	de	moi	?"		

Revient	à	la	Cova	da	Iria	le	treize	du	mois	prochain,	mon	enfant,	et	continue	à	dire	le	chapelet	
tous	 les	 jours.	 Au	 cours	 du	 dernier	 mois,	 j'accomplirai	 un	 miracle	 afin	 que	 tous	 puissent	
croire.		

"Que	faire	des	offrandes	d'argent	que	les	gens	laissent	à	la	Cova	da	Iria	?"		

Je	veux	que	vous	fassiez	faire	deux	ardeurs	[litières	pour	porter	des	statues],	pour	la	fête	de	
Notre-Dame	du	Rosaire.	 Je	 veux	que	 toi	 et	 Jacinthe	en	portiez	une	avec	deux	 autres	 filles.	
Vous	 vous	 habillerez	 toutes	 les	 deux	 en	 blanc.	 Et	 puis	 je	 veux	 que	 François,	 aidé	 de	 trois	
garçons,	 porte	 l'autre.	 Les	 garçons	 aussi	 seront	 habillés	 en	 blanc.	 Ce	 qui	 reste	 aidera	 à	 la	
construction	d'une	chapelle	qui	sera	construite	ici.		

Lucie	a	alors	demandé	pour	la	guérison	de	quelques	malades.		

J'en	guérirai	certains	au	cours	de	l'année.		

(Les	 regardant	 tristement)	 Priez,	 priez	 beaucoup.	 Faites	 des	 sacrifices	 pour	 les	 pécheurs.	
Beaucoup	d'âmes	vont	en	enfer,	parce	que	personne	n'est	prêt	à	les	aider	par	le	sacrifice.		

Ayant	dit	cela,	elle	est	partie	comme	elle	l'avait	fait	en	d'autres	occasions.		

		

Septembre	-	CM	

Malgré	 le	 ridicule	et	 les	blagues	de	 la	presse	 laïque	et	athée,	plus	de	30	000	personnes	 se	
sont	rassemblées	dans	la	Cova	pour	l'apparition	de	septembre.	Que	ce	soit	par	dévotion	ou	
par	curiosité,	ils	ont	prié	le	chapelet	en	attendant	l'arrivée	des	voyants	et	leur	vision.	Quand	
le	moment	arriva,	ils	entendirent	Lucia	dire,		

"Que	voulez-vous	de	moi	?"		

Continuez	le	chapelet,	mes	enfants.	Dites-le	tous	les	jours	pour	que	la	guerre	se	termine.	En	
octobre,	Notre	Seigneur	viendra,	ainsi	que	Notre	Dame	des	Douleurs	et	Notre	Dame	du	Mont	
Carmel.	Saint	Joseph	apparaîtra	avec	l'Enfant	Jésus	pour	bénir	le	monde.		

Dieu	 est	 content	 de	 vos	 sacrifices,	 mais	 Il	 ne	 veut	 pas	 que	 vous	 portiez	 les	 cordes	 au	 lit.	
Gardez-les	pendant	la	journée.		

"J'ai	 les	demandes	de	beaucoup	de	gens	pour	votre	aide.	Voulez-vous	aider	une	petite	 fille	
sourde	et	muette	?"		

Elle	s'améliorera	au	cours	de	l'année.		

"Et	les	conversions	que	certains	ont	demandé	?	Les	guérisons	des	malades	?"		
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J'en	guérirai	certains,	d'autres	non.	En	octobre,	je	ferai	un	miracle	pour	que	tous	croient.		

Avec	ces	dernières	paroles	résonnant	encore	dans	leurs	oreilles,	la	Dame	s’éleva	et	disparut	
dans	les	cieux,	comme	Lucie	appelait	la	foule	:	"Si	vous	voulez	la	voir	---	regardez	!	Regardez	
!"		

		

Octobre	-	FTG			

Dans	 la	nuit	du	12	au	13	octobre,	 il	a	plu	tout	 le	 long,	trempant	 le	sol	et	 les	pèlerins	qui	se	
rendaient	à	Fátima	par	milliers	de	tous	les	côtés.	A	pied,	en	charrette	et	même	en	voiture,	ils	
vinrent	et	entrèrent	dans	 la	cuvette	de	 la	Cova	par	 la	route	Fátima-Leiria,	qui	passe	encore	
aujourd'hui	 devant	 la	 grande	 place	 de	 la	 Basilique.	 De	 là,	 ils	 descendirent	 la	 pente	 douce	
jusqu'à	 l'endroit	 où	 un	 chevalet	 avait	 été	 érigé	 sur	 le	 petit	 chêne	 vert	 des	 apparitions.	
Aujourd'hui	sur	le	site	se	trouve	la	moderne	Capelhina	(petite	chapelle)	en	verre	et	en	acier,	
qui	 renferme	 la	 première	 chapelle	 construite	 à	 cet	 endroit	 et	 la	 statue	 de	Notre-Dame	du	
Rosaire	de	Fátima	où	se	trouvait	le	chêne	vert.		

Quant	aux	enfants,	ils	se	sont	dirigés	vers	la	Cova	au	milieu	de	l'adulation	et	du	scepticisme	
qui	les	avaient	suivis	depuis	mai.	En	arrivant,	ils	trouvèrent	des	critiques	qui	s'interrogeaient	
sur	 leur	véracité	et	 la	ponctualité	de	la	Dame,	qui	avait	promis	d'arriver	à	midi.	 Il	était	bien	
midi	 passé	 à	 l'heure	 officielle	 du	 pays.	 Cependant,	 lorsque	 le	 soleil	 arriva	 à	 son	 zénith,	 la	
Dame	apparut	comme	elle	l'avait	dit.		

Marie	 ici	marque	midi	 non	 par	midi,	mais	 par	 le	 soleil.	 Il	 pleuvait	 averses,	mais	 soudain,	 le	 temps	
sécha.	On	estime	à	70	000	le	nombre	de	personnes	rassemblées	ici.			

"Que	voulez-vous	de	moi	?"		

Je	veux	qu'on	construise	une	chapelle	en	mon	honneur.	 Je	veux	que	 tu	continues	à	dire	 le	
chapelet	tous	les	jours.	La	guerre	se	terminera	bientôt	et	les	soldats	rentreront	chez	eux.		

"Oui.	Oui."		

"Pouvez-vous	me	dire	votre	nom	?"		

Je	suis	la	Dame	du	Rosaire.		

"J'ai	beaucoup	de	requêtes	de	beaucoup	de	gens.	Les	accorderez-vous	?"		

J’accorderai	certaines,	et	je	devrai	en	refuser	d'autres.	Les	gens	doivent	amender	leur	vie	et	
demander	pardon	pour	 leurs	péchés.	 Ils	 ne	doivent	plus	offenser	notre	 Seigneur,	 car	 Il	 est	
déjà	trop	offensé	!		

"Et	c'est	tout	ce	que	tu	as	à	demander	?"		

Il	n'y	a	rien	de	plus.		

En	s'élevant	vers	l'est,	la	Dame	du	Rosaire	tourne	la	paume	de	ses	mains	vers	le	ciel	sombre.	
Alors	 que	 la	 pluie	 s'était	 arrêtée,	 de	 sombres	 nuages	 continuaient	 d'obscurcir	 le	 soleil,	 qui	
soudain	les	traverse	et	est	considéré	comme	un	disque	léger	d'argent	qui	tourne.		

"Regardez	le	soleil	!"		
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A	partir	de	là,	deux	apparitions	distinctes	ont	été	observées,	celle	du	phénomène	du	soleil	vu	
par	 les	quelques	70.000	spectateurs	et	celle	que	seuls	 les	enfants	ont	vu.	Lucie	décrit	cette	
dernière	dans	ses	mémoires.		

Après	 que	 Notre	 Dame	 eut	 disparu	 dans	 l'immensité	 du	 firmament,	 nous	 avons	 vu	 Saint	
Joseph	avec	 l'Enfant	 Jésus	et	Notre	Dame	vêtue	de	blanc	avec	un	manteau	bleu,	à	côté	du	
soleil.		

Saint	Joseph	et	l'Enfant	Jésus	semblaient	bénir	le	monde,	car	ils	ont	tracé	le	Signe	de	la	Croix	
de	 leurs	mains.	Quand,	un	peu	plus	tard,	cette	apparition	disparut,	 je	vis	Notre	Seigneur	et	
Notre	Dame	;	 il	me	semblait	que	c'était	Notre	Dame	des	Douleurs.	Notre	Seigneur	semblait	
bénir	 le	 monde	 de	 la	 même	 manière	 que	 saint	 Joseph	 l'avait	 fait.	 Cette	 apparition	 a	
également	 disparu,	 et	 j'ai	 revu	 Notre	 Dame,	 cette	 fois-ci	 ressemblant	 à	 Notre	 Dame	 du	
Carmel.	 [Seule	Lucia	pouvait	voir	cette	dernière,	annonçant	son	entrée	au	Carmel	quelques	
années	plus	tard.]	

	

SUITE	DE	l’HISTOIRE		
	

1917	à	Du	27	septembre	à	fin	1917,	les	3	enfants	sont	interrogés	par	le	Dr	Formigao	qui	devient	leur	
directeur	spirituel.			

1919	àFrancisco	meurt	-	La	grippe	espagnole		

1920à	Jacinthe	meurt	-	La	grippe	espagnole			

1921à	Marie	apparaît	à	Lucie	une	7ème	fois,	comme	elle	l'avait	promis,	avec	l'appel	renouvelé	à	
consacrer	sa	vie.			

Date	:	15	juin	1921		

Contexte	:	La	veille	du	Départ	de	Lucie	pour	la	pension	de	Vilar		

Son	 Excellence	 l'évêque	 José	 rencontra	 Lucie,	 pour	 la	 première	 fois,	 vers	 1920-1921,	 et	
l'interrogea	 sur	 les	 événements.	 Il	 lui	 proposa	 de	 quitter	 Fatima	 et	 d'aller	 à	 Porto,	 parce	
qu'elle	n'y	était	pas	encore	connue.	Extrait	du	journal	de	Sœur	Lucie		

"Encore	 une	 fois,	 à	 Fatima,	 j'ai	 gardé	 inviolé	mon	 secret.	Mais	 la	 joie	 que	 j'ai	 ressentie	 en	
disant	au	 revoir	à	 l'Evêque	a	été	de	courte	durée.	 Je	me	suis	 souvenu	de	ma	 famille,	de	 la	
maison	paternelle,	de	la	Cova	da	Iria,	du	Cabeço,	du	Valinhos,	du	puits...	et	maintenant	dois-
je	m'éloigner	de	 tout,	 donc,	une	 fois	pour	 toutes	 ?	 Et	 sans	 savoir	où	aller...	 ?	 J'ai	 dit	 oui	 à	
l'Evêque,	mais	maintenant	je	vais	lui	dire	que	je	regrette	et	que	je	ne	veux	pas	y	aller.	"		

Elle	était	dans	cette	lutte	intérieure,	quand	elle	alla	à	la	Cova	da	Iria	:		

"vous,	si	soucieuse	et	attentionnée,	encore	une	fois	vous	êtes	descendue	sur	la	terre,	et	j'ai	
senti	votre	main	amicale	et	maternelle	touchant	mon	épaule	;	j'ai	levé	les	yeux	et	vous	ai	vu	;	
c'était	vous,	la	Sainte	Mère,	qui	me	donniez	une	main	et	me	montriez	le	chemin.	Vos	lèvres	
se	sont	ouvertes	et	le	doux	timbre	de	votre	voix	a	ramené	la	lumière	et	la	paix	dans	mon	âme	
:	 "Me	 voici	 pour	 la	 septième	 fois,	 allez,	 suivez	 le	 chemin	 sur	 lequel	 l'Evêque	 veut	 vous	
conduire,	c'est	la	volonté	de	Dieu."		
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Puis	j'ai	répété	mon	"oui",	maintenant	un	"oui"	beaucoup	plus	conscient	que	celui	du	13	mai	
1917	;	et	pendant	que	vous	vous	éleviez	à	nouveau	vers	le	ciel,	 il	m'est	venu	à	l'esprit,	d'un	
coup	d'œil,	toute	une	série	de	merveilles	que,	dans	ce	même	endroit,	il	y	a	seulement	quatre	
ans,	il	m’a	été	donné	à	contempler."		

1922	à-Lucie	écrit	le	1er	compte-	rendu	des	apparitions			

1924à	Lucie	 répond	 à	 l'interrogation	 officielle	 de	 la	 Commission	 Canonique	 Diocésaine	 sur	 les	
événements	de	Fatima		

1925à	Vision	de	Marie	et	de	Jésus	à	Pontevedra			

1927à	Lucie	"entend	la	voix	de	Jésus"	pendant	qu’elle	prie		

1929à	Vision	-	2ème	demande	de	la	consécration	de	la	Russie			

La	seule	 lumière	était	celle	de	 la	 lampe.	Soudain,	 toute	 la	chapelle	s'illumina	d'une	 lumière	
surnaturelle	et	sur	l'autel	apparut	une	croix	de	lumière	qui	s’élevait	jusqu’au	plafond.		

Dans	une	 lumière	plus	 claire,	 sur	 la	 partie	 supérieure	de	 la	 croix,	 on	pouvait	 voir	 le	 visage	
d'un	 homme	 avec	 son	 corps	 jusqu'à	 la	 taille,	 sur	 sa	 poitrine	 une	 colombe,	 également	
lumineuse,	 et	 cloué	à	 la	 croix,	 le	 corps	d'un	autre	homme.	Un	peu	en	dessous	de	 la	 taille,	
suspendu	 en	 l'air,	 on	 pouvait	 voir	 un	 calice	 et	 une	 grande	 hostie,	 sur	 laquelle	 tombaient	
quelques	gouttes	de	sang,	qui	coulaient	de	la	face	du	Crucifié	et	de	la	blessure	à	la	poitrine.		

Coulant	sur	l'Hostie,	ces	gouttes	tombèrent	dans	le	calice.		

Sous	le	bras	droit	de	la	Croix	se	trouvait	Notre	Dame	(Elle	est	apparue	comme	Notre	Dame	de	
Fatima,	avec	Son	Cœur	Immaculé...	dans	la	main	gauche,	sans	épée	ni	roses,	mais	avec	une	
couronne	d'épines	et	de	flammes)	avec	Son	Cœur	Immaculé	dans	Sa	main....		

Sous	le	bras	gauche	de	la	croix,	en	grosses	lettres,	comme	de	l'eau	cristalline	qui	coulait	sur	
l'autel,	formant	ces	mots	:	"Grâce	et	miséricorde".		

J'ai	compris	qu’il	m’était	montré	le	mystère	de	la	Très	Sainte	Trinité,	et	j'ai	reçu	des	lumières	
sur	ce	mystère	que	je	ne	suis	pas	autorisée	à	révéler.		

Alors	Notre	Dame	me	dit	:		

-	 Le	 moment	 est	 venu	 où	 Dieu	 demande	 au	 Saint-Père	 de	 faire,	 en	 union	 avec	 tous	 les	
évêques	du	monde,	la	consécration	de	la	Russie	à	Mon	Cœur	Immaculé,	en	promettant	de	la	
sauver	 par	 ce	moyen.	 Les	 âmes	 que	 la	 justice	 de	Dieu	 condamne	 pour	 les	 péchés	 commis	
contre	Moi	sont	si	nombreuses	que	Je	viens	demander	réparation.	Sacrifiez-vous	pour	ce	but	
et	priez.		

J'en	 ai	 rendu	 compte	 à	 mon	 confesseur,	 qui	 m'a	 ordonné	 d'écrire	 ce	 que	 Notre	 Seigneur	
voulait	qu'on	fasse.		

Plus	tard,	dans	une	communication	intime,	Notre	Dame	se	plaignit	à	moi,	disant	:		

-	Ils	n'ont	pas	voulu	répondre	à	ma	demande!.	Comme	le	roi	de	France,	ils	se	repentiront	et	le	
feront,	 mais	 il	 sera	 tard.	 La	 Russie	 aura	 déjà	 répandu	 ses	 erreurs	 dans	 le	 monde	 entier,	
provoquant	guerres	et	persécutions	de	l'Eglise	:	le	Saint-Père	aura	beaucoup	à	souffrir		

1er	Mémoire	à1935		
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2ème	Mémoireà1937		

1937à	Lucie	demande	au	Pape	Pie	XI	de	consacrer	la	Russie	à	Marie.				

Lettre	de	Mgr	da	Silva	au	Pape	Pie	XI	(1937-03-	???)		

Il	existe	dans	ce	diocèse	le	sanctuaire	de	Notre-Dame	de	Fatima,	qui	est	le	plus	grand	centre	
de	piété	du	Portugal,	dont	la	dévotion	est	répandue	dans	de	nombreuses	nations.		

LE	MESSAGE	DE	FATIMA	ET	DU	COMMUNISME	

Selon	 les	 recommandations	 faites	 par	 la	 Très	 Sainte	 Vierge	 en	 1917,	 surtout	 en	 ce	 qui	
concerne	 la	 dévotion	 au	 saint	 chapelet,	 la	 lutte	 contre	 l'impureté	 et	 la	 pénitence,	 nous	
voyons	que	Notre	Dame	préparait	la	lutte	contre	le	communisme,	dont	le	Portugal	a	jusqu'ici	
été	préservé,	malgré	sa	proximité	avec	l'Espagne.		

LE	VŒU	ANTICOMMUNISTE	DE	1936			

L'an	 dernier,	 nous,	 les	 évêques	 portugais,	 avions	 promis	 après	 la	 retraite	 que	 nous	 avions	
faite	 au	 sanctuaire	 d'organiser	 un	 grand	pèlerinage	national,	 si	 à	 la	 fin	 de	 l'année	1937,	 la	
terrible	calamité	du	communisme	n'avait	pas	encore	envahi	notre	pays.	Grâce	à	la	Très	Sainte	
Vierge,	nous	sommes	toujours	en	paix.		

DEMANDES	DU	CIEL			

Des	trois	enfants	auxquels	Notre	Dame	est	apparue,	deux	sont	morts	et	le	survivant	est	une	
religieuse	de	l'Institut	Sainte	Dorothée	en	Espagne.		

Cette	religieuse	me	demande	de	communiquer	à	Votre	Sainteté	que,	selon	une	révélation	du	
Ciel,	 le	Bon	Dieu	promet	de	mettre	 fin	à	 la	persécution	en	Russie,	 si	Votre	Sainteté	daigne	
faire,	 et	 ordonner	 à	 tous	 les	 évêques	 du	 monde	 catholique	 également,	 un	 acte	 public	 et	
solennel	 de	 réparation	 et	 de	 consécration	 de	 la	 Russie	 au	 Très	 Saint	 Cœur	 de	 Jésus	 et	 de	
Marie,	et	daigne	également	approuver	et	recommander	la	pratique	du	culte	réparateur.		

Il	 s'agit	 de	 cela	 :	 Pendant	 cinq	 mois	 consécutifs,	 pour	 recevoir	 la	 Sainte	 Communion	 le	
premier	 samedi,	 réciter	 le	 chapelet	 et	 tenir	 compagnie	 à	 Notre	 Dame	 pendant	 quinze	
minutes	pour	méditer	les	mystères	du	Chapelet.		

Cette	dévotion	a	pour	but	:		

1)	Réparer	 les	blasphèmes	contre	 l'Immaculée	Conception,	 la	virginité	et	 la	maternité	de	 la	
Très	Sainte	Vierge,	ainsi	que	les	outrages	aux	images	de	Notre	Dame.		

2)	Prier	pour	les	enfants	dans	le	cœur	desquels	on	sème	le	mépris	et	même	la	haine	contre	
notre	Mère	céleste.		

3ème	Mémoireà31	août	1941		

1940à	Lucie	écrit	au	Pape	Pie	XII		

...Je	 profite	 de	 cette	 occasion,	 Très	 Saint-Père,	 pour	 vous	 demander	 de	 bénir	 et	 d'étendre	
cette	dévotion	au	monde	entier.	En	1929,	par	une	autre	apparition,	Notre	Dame	a	demandé	
la	 consécration	 de	 la	 Russie	 à	 son	 Cœur	 Immaculé,	 en	 promettant	 sa	 conversion	 par	 ce	
moyen	et	la	prévention	de	la	propagation	de	ses	erreurs.		
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Quelque	temps	après,	j'ai	parlé	à	mon	confesseur	de	la	demande	de	Notre	Dame.	Il	essaya	de	
l'accomplir	en	le	faisant	connaître	à	Pie	XI.		

Dans	plusieurs	communications	 intimes,	 le	Seigneur	n'a	cessé	d'insister	sur	cette	demande,	
promettant,	récemment,	d'abréger	les	jours	de	tribulations	qu'Il	a	déterminés	sur	les	nations	
pour	 les	punir	par	 la	guerre	et	 la	 famine	à	 cause	de	 leurs	 crimes	ainsi	que	 les	nombreuses	
persécutions	sur	la	Sainte	Eglise	et	Votre	Sainteté	si	vous	voulez	consacrer	le	monde	au	Cœur	
Immaculé	 de	 Marie,	 avec	 une	 mention	 spéciale	 pour	 la	 Russie,	 et	 ordonner	 à	 tous	 les	
évêques	 du	 monde	 de	 faire	 pareil	 en	 union	 avec	 Votre	 Sainteté.	 Je	 ressens	 vraiment	 vos	
souffrances,	Très	Saint	Père	!	Et,	autant	que	je	le	peux	par	mes	humbles	prières	et	sacrifices,	
j'essaie	de	les	diminuer,	près	de	notre	Seigneur	et	du	Cœur	Immaculé	de	Marie.	

Très	Saint-Père,	si	je	n'ai	pas	été	trompée	dans	l'union	de	mon	âme	avec	Dieu,	notre	Seigneur	
promet	une	protection	spéciale	à	notre	pays	dans	cette	guerre,	à	cause	de	la	consécration	de	
la	nation	par	les	prélats	portugais,	au	Cœur	Immaculé	de	Marie	;	comme	preuve	des	grâces	
qui	auraient	été	accordées	aux	autres	nations,	si	elles	lui	étaient	aussi	consacrées		

Avec	 le	 plus	 profond	 respect	 et	 la	 plus	 grande	 révérence,	 je	 demande	 la	 Bénédiction	
Apostolique.	Que	Dieu	protège	Votre	Sainteté.		

Tuy,	Espagne,	2	décembre	1940.		

Maria	Lucia	de	Jésus		

4èmeMémoire	à8	décembre	1941	-	1er	et	2ème	secrets	révélés	par	écrit.			

1942à	31	octobre	-	Le	Pape	Pie	XII	consacre	le	monde	à	Marie	(échec)			

1952à	7	juillet	-	Le	Pape	Pie	XII	consacre	le	peuple	russe	à	Marie	(échec)		

1957à	3ème	secret	de	Fatima	envoyé	au	Vatican	et	gardé	sous	clé	dans	les	archives	secrètes.			

1964à	21	novembre	-	Le	Pape	Paul	VI	renouvelle	la	consécration	de	la	Russie	en	présence	des	Pères	
du	Concile	Vatican	II	(échec)				

1967à	Lucie	rencontre	le	Pape	Paul	VI	à	Fatima	(1ère	rencontre	avec	un	Pape)		

	

LE	PAPE	JEAN-PAUL	II		

En	1979,	le	pape	Jean-Paul	II	devient	le	premier	pape	accueilli	à	la	Maison-Blanche.	Jimmy	Carter	dit	:	
"Bienvenue	dans	notre	pays,	notre	nouvel	ami."	Ce	qui	suit	était	la	couverture	du	Time	Magazine	du	
15	octobre	1979	
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C'était,	selon	le	magazine,	"	un	événement	qui	aurait	été	inconcevable	dans	la	politique	américaine	il	
y	a	tout	juste	deux	décennies	",	mais	qui	plaisait	déjà	clairement	à	la	foule	à	ce	moment-là	:		

1981à	13	mai	-	Tentative	d'assassinat	de	Jean-Paul	II		

Il	l'a	également	remercié	d'avoir	contribué	à	l'effondrement	du	communisme	soviétique	-	un	
résultat,	a-t-il	dit,	de	sa	prophétie	rapportée	en	1917	aux	bergers	disant	que	la	Russie	serait	
"reconvertie"	 après	 avoir	 répandu	 des	 "erreurs"	 dans	 le	 monde.	
http://articles.latimes.com/2000/may/14/news/mn-29949			

1982à	12	mai	-	Lucie	écrit	au	Pape	Jean-Paul	II			

"La	troisième	partie	du	secret	se	réfère	aux	paroles	de	Notre	Dame	:	Sinon	[la	Russie]	elle	répandra	
ses	erreurs	dans	 le	monde	entier,	provoquant	des	guerres	et	des	persécutions	de	 l'Eglise.	Les	bons	
seront	martyrisés	;	 le	Saint-Père	aura	beaucoup	à	souffrir	 ;	diverses	nations	seront	anéanties	"	(13-
VII1917).			

La	troisième	partie	du	secret	est	une	révélation	symbolique,	se	référant	à	cette	partie	du	Message,	
conditionnée	 par	 l'acceptation	 ou	 non	 de	 ce	 que	 le	Message	 lui-même	 nous	 demande	 :	 "	 Si	 mes	
demandes	sont	écoutées,	la	Russie	se	convertira,	et	il	y	aura	la	paix	;	sinon,	elle	répandra	ses	erreurs	
dans	le	monde,	etc.			

Comme	nous	n'avons	pas	écouté	cet	appel	du	Message,	nous	voyons	qu'il	a	été	accompli,	la	Russie	a	
envahi	le	monde	par	ses	erreurs.	Et	si	nous	n'avons	pas	encore	vu	l'accomplissement	complet	de	la	
dernière	partie	de	cette	prophétie,	nous	nous	y	dirigeons	peu	à	peu	à	grands	pas.	Si	nous	ne	rejetons	
pas	 le	chemin	du	péché,	de	 la	haine,	de	 la	vengeance,	de	 l'injustice,	des	violations	des	droits	de	 la	
personne	 humaine,	 de	 l'immoralité,	 de	 la	 violence,	 etc.	 	 Et	 ne	 disons	 pas	 que	 c'est	 Dieu	 qui	 nous	
punit	de	cette	façon	;	au	contraire,	ce	sont	les	gens	eux-mêmes	qui	préparent	leur	propre	punition.	
Dans	 sa	bonté,	Dieu	nous	avertit	 et	nous	appelle	 sur	 le	droit	 chemin,	 tout	en	 respectant	 la	 liberté	
qu'il	nous	a	donnée	;	c'est	pourquoi	les	gens	sont	responsables".		
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1982	 13	 mai	 -	 Le	 Pape	 Jean-Paul	 II	 invite	 les	 évêques	 du	 monde	 entier	 à	 se	 joindre	 à	 lui	 pour	
consacrer	 le	monde,	et	avec	 lui	 la	Russie,	à	Marie.	 	Beaucoup	ne	reçoivent	pas	 l'invitation	à	temps.	
Lucia	écrit	que	cela	n'a	pas	été	accepté.	(a	échoué)			

1983	 Le	Pape	Jean-Paul	II	renouvelle	la	consécration	de	1982	au	synode	des	évêques		

1984	 25	mars	-	Le	Pape	Jean-Paul	II,	"uni	à	tous	les	pasteurs	de	l’Eglise	dans	un	lien	particulier	par	
lequel	nous	constituons	un	corps	et	un	collège",	consacre	"le	monde	entier,	spécialement	les	peuples	
pour	 lesquels,	 en	 raison	 de	 leur	 situation,	 vous	 avez	 un	 amour	 et	 une	 sollicitude	 particuliers".	 Au	
début,	le	Pape	et	Sœur	Lucie	semblaient	incertains	que	la	consécration	ait	été	accomplie.		

	

ÉVÉNEMENTS	SUIVANTS	

1984	à	 13	 mai	 -	 Une	 des	 plus	 grandes	 foules	 de	 l’histoire	 de	 Fatima	 se	 rassemble	 au	
sanctuaire	pour	prier	le	Rosaire	pour	la	paix.		

1984à	13	mai	-	Une	explosion	à	la	base	navale	soviétique	de	Severomorsk	détruit	 les	deux	
tiers	 de	 tous	 les	missiles	 stockés	 pour	 la	 flotte	 du	Nord.	 L'explosion	 détruit	 également	 les	
ateliers	nécessaires	à	 l'entretien	des	missiles	ainsi	que	des	 centaines	de	 scientifiques	et	de	
techniciens.	 Les	 experts	militaires	 occidentaux	 ont	 qualifié	 cet	 évènement	 comme	étant	 la	
pire	 catastrophe	 navale	 que	 la	 marine	 soviétique	 ait	 connue	 depuis	 la	 Seconde	 Guerre	
mondiale.	

1984à	 Décembre	:	 Le	ministre	 soviétique	 de	 la	 Défense,	 cerveau	 des	 plans	 d'invasion	 de	
l'Europe	occidentale,	meurt	subitement	et	mystérieusement.		

1985à	 10	 mars	:	 Mort	 du	 chef	 de	 file	 de	 l’Union	 Soviétique	 et	 président	 du	 parti	
communiste	Konstantin	Tchernenko	

1985à	11	mars	:	Election	du	président	soviétique	Mikhaïl	Gorbatchev		

1986à	26	avril	:	La	catastrophe	du	réacteur	nucléaire	de	Tchernobyl		

1987à	 26	 avril	:	 Lors	 du	 1er	 anniversaire	 de	 Tchernobyl,	 la	 Vierge	Marie	 serait	 apparue	 à	
Maria	 Kizyn,	 une	 fillette	 de	 12	 ans,	 puis	 à	 des	milliers	 d'adultes	 à	 la	 chapelle	 de	 la	 Sainte	
Trinité	 dans	 un	 petit	 village	 ukrainien	 de	 Hrushiv,	 à	 530	 kilomètres	 au	 sud-ouest	 de	
Tchernobyl.	L'article	paru	en	août	1987	dans	Literaturnaya	Gazeta	affirmait	que	plus	de	100	
000	personnes	convergeaient	vers	 le	village	au	cours	du	premier	mois	et	que,	bien	que	 les	
autorités	 soviétiques	 aient	 enfermé	 la	 chapelle	 où	 la	 vision	 s'était	 réalisée,	 le	 journal	 avait	
révélé	que	40	000	à	45	000	fidèles	visitaient	le	site	quotidiennement.		

1988à	2	mai	:	Une	explosion	détruit	la	seule	usine	qui	fabriquait	les	moteurs	des	fusées,	des	
missiles	à	longue	portée	SS	24	soviétiques,	qui	transportent	chacun	dix	bombes	nucléaires.		

5ème	Mémoireà23	février	1989				

1989à	29	juillet	-	Lucia	affirme	dans	une	lettre	manuscrite	qu'on	lui	a	dit	que	la	dédicace	de	1984	a	
été	acceptée.			

Chère	Sœur	Marie	de	Bethléem	:		

J'ai	reçu	votre	lettre	et,	bien	que	j'ai	très	peu	de	temps	à	ma	disposition,	je	vais	répondre	à	
votre	question	qui	est	 :	 La	Consécration	du	monde,	selon	 la	demande	de	Notre	Dame,	est-
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elle	faite	?	Le	31	octobre	1942,	Sa	Sainteté	Pie	XII	fit	la	Consécration.	On	m'a	demandé	si	elle	
avait	été	faite	comme	Notre	Dame	l'avait	demandé.	J'ai	répondu	"NON",	parce	qu'elle	n'a	pas	
été	fait	en	union	avec	tous	les	évêques	du	monde.	Plus	tard,	le	13	mai	1967,	Sa	Sainteté	Paul	
VI	 fit	 la	 Consécration.	 On	 m'a	 demandé	 si	 elle	 avait	 été	 faite	 comme	 Notre	 Dame	 l'avait	
demandé.	J'ai	répondu	"NON",	pour	la	même	raison,	il	n'a	pas	été	fait	en	union	avec	tous	les	
évêques	du	monde.	Le	13	mai	1982,	Sa	Sainteté	 Jean-Paul	 II	a	 fait	 la	Consécration.	On	m'a	
demandé	 si	 c'était	 fait.	 J'ai	 répondu	 "NON".	 Elle	 n'a	 pas	 été	 faite	 en	 union	 avec	 tous	 les	
évêques	du	monde.		

Puis	ce	même	Souverain	Pontife,	Jean-Paul	II	écrivit	à	tous	les	évêques	du	monde	pour	leur	
demander	de	s'unir	à	lui.	Il	envoya	chercher	la	statue	de	Notre	Dame	de	Fátima	-	celle	de	la	
petite	 chapelle,	 pour	 l’emmener	 à	 Rome	 et	 le	 25	 mars	 1984	 -	 publiquement	 -	 avec	 les	
évêques	 qui	 voulaient	 s'unir	 à	 Sa	 Sainteté,	 il	 fit	 la	 consécration	 comme	 Notre	 Dame	 le	
demandait.	 Ils	 m'ont	 alors	 demandé	 si	 elle	 avait	 été	 faite	 comme	 Notre	 Dame	 l'avait	
demandé,	et	j'ai	répondu	"OUI".	Maintenant,	c'est	fait.	Pourquoi	cette	urgence	de	Dieu	pour	
que	cette	Consécration	se	fasse	en	union	avec	tous	les	évêques	du	monde	?	Parce	que	cette	
Consécration	est	un	appel	à	l'unité	de	tous	les	chrétiens	-	le	Corps	mystique	du	Christ	-	dont	
la	 tête	 est	 le	 Pape,	 le	 seul,	 le	 vrai	 représentant	 du	Christ	 sur	 la	 terre	 auquel	 le	 Seigneur	 a	
confié	 les	 clés	du	Royaume	des	 cieux,	et	de	cette	union	dépend	 la	 foi	dans	 le	monde	et	 la	
charité	 qui	 est	 le	 lien	 qui	 doit	 nous	 unir	 tous	 en	 Christ,	 comme	 Il	 le	 veut	 et	 comme	 Il	 le	
demande	au	Père	:	"Comme	toi,	ô	Père,	tu	es	en	moi,	et	moi	en	toi,	afin	qu'ils	soient	un	en	
nous,	 afin	que	 le	monde	 croie	que	 tu	m'as	 envoyé.	 .	Moi	 en	eux,	 et	 toi	 en	moi,	 afin	 qu'ils	
soient	parfaits	en	un	seul,	et	que	le	monde	sache	que	tu	m'as	envoyé	et	que	tu	les	as	aimés	
comme	tu	m'as	aimé"	(Jean	17:21-23).	

Comme	nous	le	voyons	de	l'union	dépend	la	foi	et	la	charité	qui	doivent	être	le	lien	de	notre	
union	en	Christ,	dont	 le	véritable	représentant	sur	 terre	est	 le	Pape.	Une	bise	à	 ta	mère	et	
mes	salutations	au	reste	de	la	famille	en	union	de	prière.		

Coimbra,	29	août	1989	

	Sœur	Lucie		

		

		

1989à			9	novembre	-	Chute	du	mur	de	Berlin,	la	liberté	chrétienne	et	le	culte	public	sont	autorisés	
dans	toute	l’Europe	de	l’Est	pour	la	première	fois	depuis	la	révolution	bolchevique	de	1917.		

1989	-	1991	à	L'éclatement	de	l'URSS			

6ème		Mémoire	à	1993			

2000à	26	juin	–	le	3ième	secret	est	publié			

2005à	13	février	Décès	de	Lucia		
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1Pe	1:12	A	qui	 il	 a	été	 révélé	que	ce	n'est	pas	à	eux-mêmes,	mais	à	nous,	qu'ils	ont	 fait	 le	
ministère	 des	 choses	 qui	 vous	 sont	 maintenant	 rapportées	 par	 ceux	 qui	 vous	 ont	 prêché	
l'Évangile	avec	le	Saint-Esprit	envoyé	du	ciel,	choses	que	les	anges	veulent	regarder.				

Un	autre	témoin	:	les	2520			

Au	 moment	 où	 Cyaxares	 de	 la	 Médie,	 Nabopolasser	 de	 Babylone	 et	 Necho	 d'Egypte	
formèrent	leur	triple	alliance	pour	la	destruction	de	l'empire	assyrien,	Nebucadnetsar,	fils	de	
Nabopolassar,	était	uni	par	le	mariage	à	Amyitis,	 la	fille	de	Cyaxares.	Peu	de	temps	après	la	
destruction	de	Ninive	et	de	l'Empire	assyrien,	il	y	eut	une	guerre	entre	la	Médie	et	la	Lydie	;	
mais	 au	 cours	d'une	grande	bataille,	 une	éclipse	de	 soleil	 se	produisit,	 qui	 terrifia	 les	deux	
armées	 au	 point	 qu'elles	 cessèrent	 le	 combat.	 Cette	 accalmie	 fut	 saisie	 par	Nabopolasssar	
pour	 intervenir	 et	 demander	 aux	 deux	 rois	 de	 parvenir	 à	 un	 accord,	 par	 respect	 pour	 les	
dieux,	qui	avaient	manifesté	de	façon	si	évidente	 leur	mécontentement	en	obscurcissant	 le	
soleil.	 Il	 réussit.	 La	paix	 fut	établie,	et	 l'accord	 fut	 scellé	par	 le	mariage	de	 la	 fille	du	 roi	de	
Lydie	avec	le	fils	du	roi	de	Médie.	Ainsi	Babylone,	à	la	fois	par	le	prestige	de	son	nom	ancien	
et	 puissant	 et	 par	 les	 bons	 offices	 de	Nabopolassar,	 s'est	 renforcée	 dans	 la	 position	 d'une	
influence	 dominante	 sur	 les	 deux	 royaumes	 forts	 de	Médie	 et	 Lydie.	 Et	 quand,	 peu	 après,	
Nebucadnetsar,	 fils	 de	 Nabopolassezar,	 conquit	 Necho	 d'Égypte,	 à	 Carchemish	 près	 de	
l'Euphrate,	 il	 retourna	en	 Égypte	 et	 prit	 possession	de	 tous	 ses	 territoires,	même	 jusqu'au	
fleuve	d'Égypte	lui-même,	Babylone	sécurisa	le	pouvoir	dominant	incontestable	sur	tout.	15	
mars	1898	ATJ,	ARSH	172.7		

Babylone	et	Medo-Perse	contre	l'Egypte			

RN	contre	RS,	et	le	RN	récupère	tout	le	territoire	du	RS	jusqu'à	la	frontière	de	l'Egypte	elle-même,	je	
suppose,	le	Nil.			

	 	 	 	 	 	 	 	 	 FTG	
	 	 -605	 	 	 	 	 	 	 1916	 	
	

	

	 	 	 	 	 						2520	

	L'Egypte	battue	à	Carchemish	

	

		Note de Tess Lambert sur le message du Cri de Minuit  – australianprophecyschool – 
traduit par S.C. corrigé par P.H. février 2019 – Les vidéos sont disponibles sur notre chaine youtube, 
playliste « Camp meeting 2018 » contact@legrandcri.org - www.legrandcri.org - 
https://www.youtube.com/user/LGC777LC/videos	
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_________________________________________________________________________________ 
 

FATIMA CONCLUE 
 
L'échec du pape Jean-Paul II : 
 

1. La Russie n'est jamais tombée 
2. Les anciens États satellites soviétiques ont accepté la démocratie occidentale au détriment 

de la direction catholique - la direction de la papauté, du moins sur le plan moral. 
3. L'opposition au sein de sa propre direction 

 
Le groupe de Saint-Gall a été créé en 1995/1996. Ce groupe s'est réuni pendant 10 ans, jusqu'en 
2006, dans la ville de Saint-Gall, en Suisse, mais ce groupe ne fut pas connu avant 2015 lorsque le 
cardinal Godfried Danneels, qui faisait partie du groupe, en a parlé dans son autobiographie. D'autres 
se sont également manifestés... 
 

Registre National Catholique - 24 sept. 2015 - ...de sérieuses inquiétudes sont soulevées au 
sujet du Cardinal Godfried Danneels, l'un des délégués papaux choisis pour assister au 
prochain Synode ordinaire sur la famille, après que l'archevêque émérite de Bruxelles ait 
avoué cette semaine faire partie d'un groupe réformiste "mafieux" radical opposé à         
Benoît XVI. 
 
(listes des lois sur l'avortement, le mariage homosexuel, l'euthanasie, la recherche sur la FIV, 
etc.) 

 
Malgré le piètre bilan de l'Église belge en matière de résistance à ces lois, et le pays étant 
beaucoup plus petit que de nombreux pays africains qui ont un délégué pour les représenter, 
le cardinal Danneels, 82 ans, sera l'un des trois prélats belges à assister au synode d'octobre 
prochain. 

 
Le Vatican l'a classé deuxième en importance sur les 45 délégués personnellement choisis 
par le Pape François pour participer à la prochaine réunion. Il a également participé au 
Synode extraordinaire de l'an dernier en tant que délégué pontifical. 

  
Lors du lancement du livre à Bruxelles cette semaine, le cardinal a déclaré qu'il faisait partie 
d'un club secret de cardinaux opposés au Pape Benoît XVI. 

 
Il l'appelait un club "mafieux" qui portait le nom de Saint-Gall. Le groupe voulait une réforme 
radicale de l’Église, pour la rendre "beaucoup plus moderne", et que le Cardinal Jorge 
Bergoglio la dirige. Le groupe, qui comprenait également le cardinal Walter Kasper et feu le 
cardinal jésuite Carlo Maria Martini, a été mentionné dans la biographie d'Austen Ivereigh sur 
le pape François, Le Grand Réformateur (Édition française : François le Réformateur). 
http://www.ncregister.com/blog/edward-pentin/cardinal-danneels-part-of-mafia-club-opposed-
to-benedict-xvi 

 
2013 Le Cardinal Jorge Bergoglio devient le Pape François  
 

VILLE DU VATICAN - Deux proches collaborateurs du pape François ont accusé les 
Catholiques ultraconservateurs américains de faire une alliance de "haine" avec les Chrétiens 
évangéliques pour soutenir le président Trump, aliénant davantage un groupe déjà privé des 
bonnes grâces du Vatican. 

 
Les auteurs, qui ont écrit dans une revue approuvée par le Vatican, ont cité Stephen K. 
Bannon.... 

 
L'article met en garde contre le fait que les Catholiques conservateurs américains se sont 
dangereusement égarés dans la polarisation politique croissante aux États-Unis. Les écrivains 
déclarent même que la vision du monde des Évangéliques et des Catholiques purs et durs 
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américains, qui est basée sur une interprétation littérale de la Bible, n'est "pas trop éloignée" 
des djihadistes. 

 
Il n’est pas clair si l’article, paru dans La Civiltà Cattolica, a reçu la bénédiction directe du 
pape, mais c’était extraordinaire de la part d’un journal portant le sceau de l’approbation du 
Saint-Siège. Il n'y a apparemment pas eu de réprimande de la part du pape, qui n'hésite pas à 
discipliner les dissidents, et le rédacteur en chef de La Civiltà Cattolica a promu cet article 
presque tous les jours depuis sa publication en juillet. 

 
Peu de temps après l’élection de François, les ambassadeurs du Vatican ont informé le 
pontife de diverses situations dans le monde et lui ont suggéré de faire particulièrement 
attention lors de la nomination d’évêques et de cardinaux aux États-Unis. 

 
"Je le sais déjà", a interrompu le pape, selon un haut responsable du Vatican au fait des 
détails de la conversation, qui a demandé que son nom ne soit pas utilisé lors des discussions 
internes au Vatican. "C’est de là que vient l’opposition." 

 
Le Vatican a refusé de commenter la conversation. 

 
https://www.nytimes.com/2017/08/02/world/europe/vatican-us-catholic-conservatives.html 

 
Nous devons avoir un peu plus de clarté sur ce qui se passe à l'intérieur de l'Église catholique. 
 
_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE DES RASSEMBLEMENTS ET DES DISPERSIONS 
 
1ère la Vraie : 
 
                                          Désap.                            Organis.        Tentative ratée 
 
  ˂---1260-D-----˃˂---46-R---˃˂------D------˃˂-----R------˃˂----------------126-D--------------˃˂---R------˃
   
                         William Miller -   Ellen White                             Jones/Waggoner       l’Ancien Jeff 
 
 
Il avait consacré deux ans à l'étude de la Bible, quand, en 1818, il arriva à la conviction solennelle que 
dans vingt-cinq ans environ, le Christ apparaîtrait pour la rédemption de son peuple. "Je n'ai pas 
besoin de parler," dit Miller, "de la joie qui remplissait mon cœur devant la perspective délicieuse, ni 
de l'ardente aspiration de mon âme à une participation aux joies des rachetés. La Bible était 
maintenant pour moi un nouveau livre. C'était vraiment une fête de la raison, tout ce qui était sombre, 
mystique ou obscur, pour moi, dans ses enseignements, avait été dissipé de mon esprit devant la 
lumière claire qui émergeait maintenant de ses pages sacrées, et oh, comme la vérité apparut brillante 
et glorieuse ! Toutes les contradictions et incohérences que j'avais auparavant trouvées dans la 
Parole avaient disparu, et, bien qu'il y ait eu de nombreuses parties dont je n'étais pas convaincu 
d'avoir une pleine compréhension, et pourtant tant de lumière en avait émané pour l'illumination de 
mon esprit avant obscurci, que je ressentis un plaisir à étudier les Écritures que je n'avais pas 
auparavant supposé pouvoir être tiré de ses enseignements." {GC88 329.2 -TS 356.2} 
 
Le 23 septembre, le Seigneur m'a montré qu'il avait tendu la main une seconde fois pour récupérer le 
reste de son peuple, et qu'il fallait redoubler d'efforts dans ce temps de rassemblement. Au temps de 
la dispersion, Israël fut frappé et déchiré, mais maintenant, au temps du rassemblement, Dieu guérira 
et liera son peuple. Dans la dispersion, les efforts déployés pour répandre la vérité n'ont eu que peu 
d'effet, n'ont accompli que peu ou rien. Mais quand Dieu a mis sa main pour rassembler son peuple, 
les efforts pour diffuser la vérité auront leur effet voulu. Tous devraient être unis et zélés dans le 
travail. J'ai vu que c'était une honte pour n'importe qui de se référer à la dispersion pour trouver des 
exemples qui nous gouverneraient maintenant dans le rassemblement, car si Dieu ne fait pas plus 
pour nous maintenant qu'il ne le faisait alors, Israël ne serait jamais réuni. Il est aussi nécessaire que 
la vérité soit publiée dans un journal, comme prêchée. {RH, 1er novembre 1850 par. 9} 
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_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE : 1899 → 1945  
 
Ce que je veux faire, c'est retracer l'histoire de la papauté depuis 1798. J'ai divisé les histoires en 
périodes de temps. Nous allons nous pencher sur les années 1899 - 1945. 
 
... pas sur Lucie, mais sur l'élévation du pape Pie XII. 
 
Eugenio Pacelli était le petit-fils de Marcantonio Pacelli - que nous avons mentionné lorsque nous 
avons fait l'étude sur les périodes de 10. 
          
         1. Francesco Pacelli - avec le Cardinal Gasparri pour créer et négocier le Traité de Latran 
         2. Eugenio Pacelli - avec le Cardinal Gasparri pour créer et négocier le Code du Droit Canonique 
 

Aucune anecdote révélatrice ne décrit le parcours de son éducation sacerdotale au cours des  
quatre années suivantes. Tout ce que l'on sait avec certitude, c'est  qu’il a réussi les examens 
nécessaires qui lui ont permis de passer aux Ordres sacrés. Le 2 avril 1899, à l'âge de vingt-
trois ans, il fut ordonné seul dans la chapelle privée d'un évêque auxiliaire de Rome, et non 
avec le reste des candidats du diocèse de Rome à Saint-Jean de Latran. Une fois de plus, il 
avait évité ses contemporains. Le lendemain, il a dit sa première messe à l'autel de la Vierge 
dans la basilique de Santa Maria Maggiore, assisté par le Père Lais..... 

 
A l'automne, il s'inscrit de nouveau à l'Institut St. Apollinaire pour étudier le droit canonique. 
C'est le début d'une sérieuse recherche postuniversitaire, au cours de laquelle il est 
probablement passé sous l'influence du canoniste jésuite Franz Xavier Wernz, spécialiste des 
questions d'autorité ecclésiastique en droit canonique. (Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 23) 

 
Sous l'influence de son grand-père, de son père et de son frère Francesco, Pacelli était sans 
doute très occupé à étudier le droit canonique dans l'espoir de recevoir un appel pour 
commencer ce que son père avait appelé sa "carrière ecclésiastique", quand il cherchait une 
place pour Eugenio à Capranica. 

 
Les détails sur la façon dont un émissaire de haut niveau a recruté le jeune prêtre sont 
devenus une légende. 

 
Pendant les trente années suivantes, Gasparri et Pacelli, physiquement et socialement en 
désaccord, vont travailler en tandem pendant une période où le droit canonique et le droit 
concordataire - le champ des relations internationales du Saint-Siège - vont façonner la 
croissance du pouvoir papal du XXe siècle. 

 
Il avait vingt-cinq ans et avait déjà fait l'objet d'une promotion rapide. 

 
L'importance de cette recherche deviendra évidente plus tard dans ce récit, lorsque nous 
verrons Pacelli s'engager dans une série de renégociations du concordat afin d'aligner les 
traités entre l'Église et l'État sur le nouveau Code du Droit Canonique. (Hitler’s Pope [Le Pape 
d'Hitler] p. 31-32) 

 
Nous marquons 1798 à 1818, et 1818 comme la marque de l'augmentation de la connaissance. 
 

Le 13 mai 1917, alors que la Mère de Dieu apparaissait à Fatima, annonçant au monde son 
message de paix et de conversion et avertissant l'humanité des terribles crises du XXe siècle, 
dans la Chapelle Sixtine de Rome d'où il allait sortir des années plus tard comme successeur 
de Pierre, le Nonce Eugenio Pacelli, le futur Pie XII, était consacré Archevêque par le Pape 
Benoît XV.  
ttp://www.piercedhearts.org/hearts_jesus_mary/apparitions/fatima/pius_xii_fatima.html 
 
Ceux qui ont l'esprit de lire la signification des dates mariales remarqueront plus tard que 
Pacelli a été nommé évêque le jour même, le dimanche 13 mai 1917, où trois enfants auraient 
vu une Dame dans un lieu appelé Fatima au Portugal, où la lumière brillait de mille feux. 
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L'apparition, identifiée plus tard comme la Vierge Marie, leur a dit : "Venez ici le treizième jour 
pendant six mois à la même heure et je vous dirai qui je suis et ce que je veux." A la suite de 
cet événement, il s'est produit le phénomène du soleil tournoyant de Fatima, dont des milliers 
de personnes auraient été témoins. En 1928, la voyante survivante, Lucia, a révélé le premier 
des célèbres secrets de Fatima, traitant des prophéties de la guerre et du communisme tout 
au long du XXe siècle. Quarante ans plus tard, comme Pape, Pacelli lui-même a été témoin 
dans les jardins du Vatican de ce qu'il croyait être le phénomène du soleil qui tourne. 
L'administrateur autocontrôlé et légaliste avait un côté étrangement mystique à son caractère, 
qui devait émerger dans la plénitude du temps. La date de sa consécration, le 13 mai, devait 
devenir la fête de Notre-Dame de Fatima. 
 
Le 18 mai 1917, Mgr Eugenio Pacelli, archevêque de Rome, quitta la Stazione Termini pour 
Munich dans un style remarquable. (Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 61-62) 
 
La tâche complexe de mettre de l'ordre dans le droit concordataire devait s'avérer plus difficile 
que les spécialistes du Vatican ne l'avaient prévu. En mai 1917, lorsque le code complet fut 
publié, Pacelli avait pour tâche principale d'éradiquer les obstacles à sa pleine application 
dans la population catholique la plus nombreuse et la plus puissante du monde : l’Allemagne. 
 

 
Lire : Hitler’s Pope (Le Pape d'Hitler) p. 272 ET 273 
 
Première suggestion : 

William Miller - Pape Pie XII 
Ellen White - Lucia Santos 
 

Nous avons étudié les 2 types de prophètes : l'un a une communication directe de Dieu et l'autre est 
divinement conduit. 

 
Au TDF Pacelli a été élevé. Il a connu une augmentation de la connaissance... cette connaissance est 
complètement en place à partir de 1917. 
 

L'autorité, selon le nouveau code, doit être renvoyée à Rome, et la discrétion locale doit être 
supprimée. Hitler’s Pope (Le Pape d'Hitler), préface p. xv 
 

Au tournant du siècle, Pacelli, alors brillant jeune avocat du Vatican, collabora à la refonte des 
lois de l'Église de manière à accorder aux futurs papes une domination incontestée du centre 
romain. Ces lois... ont été présentées dans un manuel connu sous le nom de Code du Droit 
Canonique, publié et mis en vigueur en 1917. Le code, distribué au clergé catholique dans le 
monde entier, a créé les moyens d'établir, d'imposer et de maintenir une nouvelle relation de 
pouvoir remarquable, "de haut en bas". 

 
Ce nouveau code, comme nous l'avons vu, était un travail consacré à la concentration de 
l'autorité de l'Église en la personne du Pape. Ici, dans cet acte de sommet suprême et de 
centralisation, en ce qui concerne Pacelli, se trouve la source future de l'unité, de l'esprit, de la 
culture et de l'autorité catholiques - en contraste frappant avec le catholicisme pragmatique, 
pluraliste et communautaire préconisé par Scheler et Erzberger. (Hitler’s Pope [Le Pape 
d'Hitler] p. 84) 
 

Cette centralisation du pouvoir au Vatican a suscité l'opposition de nombreux membres de la structure 
ecclésiale qui la considéraient comme inacceptablement autoritaire et nulle part ailleurs elle n'avait 
plus d’opposition que de l’Église d’Allemagne. Avant la première guerre mondiale, l'Allemagne donnait 
plus d'argent à la papauté que toutes les autres nations du monde réunies. C'est Pacelli (Pape Pie XII) 
qui devait être nommé évêque dans le but d'être envoyé en Allemagne pour y introduire le Code du 
Droit Canonique. 

... un homme, Adolf Hitler, devait se tenir entre Pacelli et ses rêves d'un super concordat qui 
imposerait la pleine force du Droit Canonique également à tous les Catholiques en Allemagne. 
Anticipant cette négociation finale, la principale condition imposée par Hitler en 1933 était le 
retrait volontaire des Catholiques allemands de l'action sociale et politique en tant que 
Catholiques, y compris la dissolution volontaire du Parti du Centre, le seul parti démocratique 



 5 

viable survivant en Allemagne. Cette abdication du Catholicisme politique devait être mise en 
œuvre par Pacelli lui-même (qui avait été élevé à ce moment-là au rang de Cardinal 
Secrétaire d'État au Vatican) en utilisant les pouvoirs considérables de persuasion à sa 
disposition. 
 
L'agenda remarquable de Pacelli était poussé, comme nous l'avons vu, par une conviction 
presque messianique à travers trois générations de la famille Pacelli, que l'Église ne pouvait 
survivre et rester unie dans le monde moderne qu'en renforçant l'autorité papale par 
l'application du droit. (Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 85) 
 

Le Code du Droit Canonique est donc là, mais il n'a pas été introduit. Il n'a pas été accepté ou 
"formalisé". C'est l'œuvre de Pacelli. 

 
 

--------------------------------- 
 
En 1933, le Vatican a signé un concordat (traité) avec Hitler. 
 

Seul un dictateur aurait pu accorder à Pacelli le genre de concordat qu'il recherchait. Seul un 
dictateur de la ruse d'Hitler aurait pu voir le concordat comme un moyen d'affaiblir l'Église 
catholique en Allemagne. Après que tout fut terminé - quand Pacelli et Hitler furent parvenus à 
leur accord fatidique en juillet 1933 - les deux hommes exprimèrent leurs points de vue 
séparés sur la signification du traité. Le fossé entre leurs objectifs est remarquable. 

 
Hitler a déclaré : "Le fait que le Vatican conclut un traité avec la nouvelle Allemagne signifie la 
reconnaissance de l'État national-socialiste par l'Église Catholique. Ce traité montre au monde 
entier clairement et sans équivoque que l'affirmation selon laquelle le national-socialisme est 
hostile à la religion est un mensonge." 

 
(Pacelli) La victoire historique de l'accord, disait-il, était entièrement celle du Saint-Siège, car 
le traité ne signifiait pas avec emphase l'approbation de l'État nazi par le Saint-Siège, mais, au 
contraire, la reconnaissance et l'acceptation totale de la loi de l'Église par l'État. 

 
Le traité a été officiellement signé au Secrétariat d’État le 20 juillet (1933) par Papen et 
Pacelli..... 
 
La signature du Concordat du Reich marqua le début formel de l'acceptation par le 
Catholicisme allemand de ses obligations en vertu du traité qui imposait un devoir moral aux 
Catholiques d'obéir aux dirigeants nazis. 

 
Qui pouvait maintenant douter que le régime nazi avait la bénédiction du Saint-Siège ? En fait, 
l'archevêque Grober a fait tout son possible pour féliciter le Troisième Reich pour la nouvelle 
ère de réconciliation. Et pourtant, dès le premier jour de la ratification, il était évident que dans 
différentes régions d'Allemagne, notamment en Bavière, l'incapacité à distinguer les 
associations religieuses des associations politiques était exploitée pour réprimer le 
Catholicisme. (Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 160) 
 

_________________________________________________________________________________ 
Commencé à avoir des problèmes avec la Bête : Échec du Traité : L'allocution d'Hitler à l'occasion du 
1er mai 
 

"Quand ils tenteront par d'autres moyens - écrits, encycliques, etc. – d’assumer des droits qui 
n'appartiennent qu'à l'État, nous les repousserons dans leur propre activité spirituelle." 
 

Neutralité de la Seconde Guerre mondiale : 
 

Sir Orme Sargent, également du ministère des Affaires étrangères, a rédigé un mémorandum 
qui accuse Pacelli d'impuissance morale. « Le Pape avait l'intention », a expliqué Sargent, 
« de maintenir une position intermédiaire entre les démocraties et les dictatures fascistes et 
nazies. Le motif de Pacelli », a-t-il enregistré, « était de s'assurer un rôle de médiateur au 
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moment opportun. » En d'autres termes, il y avait un élément d'orgueil égoïste dans la 
neutralité de Pacelli. (p. 229) 

 
L'ambition de Pacelli de devenir juge des juges, médiateur mondial, dans le monde mais pas 
du monde, n'était pas tellement épinglée par la neutralité, mais par son estimation du statut 
suprême du Vicaire du Christ, le Roi sur terre. L'objectif renvoyait à la souveraineté parfaite de 
Léon XIII et à ces rêves d'influence pour combler le vide de la perte du pouvoir temporel de la 
papauté. (p. 223) 

 
Osborne - ambassadeur britannique - : "Sa Sainteté s'accroche à tout prix à ce qu'il considère 
comme une politique de neutralité, même face aux pires outrages contre Dieu et l'homme, car 
il espère pouvoir jouer un rôle dans le rétablissement de la paix. Il ne voit pas que ce silence 
est très préjudiciable au Saint-Siège et qu'il est totalement destructeur de toute perspective 
d'être écouté." 

 
Les suggestions tout au long de ce livre impliquent que Pacelli est resté neutre pendant la Seconde 
Guerre mondiale, car sa finalité était qu'il serait appelé à nettoyer le désordre, être le "super-
négociateur" en qui les deux parties auraient confiance comme une autorité raisonnable pour dicter 
les conditions de la paix. 
 
Union soviétique : 
 

Pacelli et les fonctionnaires du Secrétariat d'État étaient convaincus, tout comme les 
gouvernements de toute l'Europe, qu'une guerre entre l'Allemagne et l'Union soviétique n'était 
qu'une question de temps. (p. 248) 
 

Pacelli avait appelé l'Union soviétique "l'ennemie unique, réelle et principale de l'Europe". 
 
Osborne - l'ambassadeur britannique au Vatican : après avoir appris que "le Pape ne pouvait prendre 
parti." 
 
1945→Désappointement - p. 326-327 du Pape d'Hitler 
 
_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE : 1945 →1950 
Hitler’s Pope (Le Pape d'Hitler) p. 323, 327 et 328 
 
_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE : 1950 →1962 
 
1850 = l'impression d'une nouvelle carte. Nous étions censés prendre ces vérités de l'histoire 
antérieure et aller dans le monde. La carte était le reconditionnement des vérités d'avant comme outil 
d'évangélisation. 
 

Dieu m'a montré la nécessité de sortir une carte. J'ai vu que c'était nécessaire et que la vérité 
mise en évidence sur les tables affecterait beaucoup et amènerait les âmes à la connaissance 
de la vérité. - Lettre 26, 1850, p. 1. (Au frère et à la sœur Loveland, le 1er novembre 1850) 
{5MR 202.4}. 

 
Le 23 septembre, le Seigneur m'a montré qu'il avait tendu la main une seconde fois pour 
récupérer le reste de son peuple, et qu'il fallait redoubler d'efforts dans ce temps de 
rassemblement. Au temps de la dispersion, Israël fut frappé et déchiré, mais maintenant, au 
temps du rassemblement, Dieu guérira et liera son peuple. Dans la dispersion, les efforts 
déployés pour répandre la vérité n'ont eu que peu d'effet, n'ont accompli que peu ou rien, 
mais dans le rassemblement où Dieu a mis sa main pour rassembler son peuple, les efforts 
pour répandre la vérité auront leur effet voulu. Tous devraient être unis et zélés dans le travail. 
J'ai vu que c'était une honte pour n'importe qui de se référer à la dispersion pour trouver des 
exemples qui nous gouverneraient maintenant dans le rassemblement, car si Dieu ne fait pas 
plus pour nous maintenant qu'il ne le faisait alors, Israël ne serait jamais réuni. Il est aussi 
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nécessaire que la vérité soit publiée dans un journal, comme prêchée. {RH, 1er novembre 
1850 par. 9} 

 
Ch. 19 de Hitler’s Pope (le Pape d'Hitler) - "L'Église Triomphante" p. 343 
 
1950 = le dogme de l'Assomption - année jubilaire catholique 
 

... Pacelli ne manquait pas d'un sens urgent du besoin de renouveau spirituel et liturgique de 
l'Église... Sa dévotion à la Vierge Marie, inculquée dans sa jeunesse et maintenue jusqu'à 
l'âge adulte avec le récital quotidien du Rosaire et l'Angélus deux fois par jour, a maintenant 
trouvé une grandiloquente amplification au moyen du dogme papal. 

 
Le 1er novembre de l'année sainte 1950, Pacelli sortit sur le balcon au-dessus de la place 
Saint-Pierre et annonça sous les applaudissements tonitruants d'une foule d’un million de 
personnes que l'Immaculée Mère de Dieu, Marie toujours Vierge, au cours de sa vie, était 
assumée corps et âme, à la gloire céleste. La définition officielle du dogme de l'Assomption fut 
publiée trois jours plus tard. Ce fut le premier (et reste à ce jour le seul) décret solennel et 
irrévocable pris par un pape selon la définition de l'infaillibilité du Concile Vatican 1 en 1870. 

 
Mais il y avait un sentiment de militantisme et de défiance à l'égard du moment choisi pour 
cette formulation dogmatique. Depuis lors... Franco avait utilisé le culte de l'Assomption de 
Marie comme un cri de ralliement contre le Communisme.... 

 
La ferveur mariale de Pacelli fut confinée et intensifiée au moment de l'émission du dogme par 
une expérience personnelle "mystique". En se promenant dans les jardins du Vatican, il fut 
témoin, dit-il, du phénomène du soleil tournoyant associé au "miracle public" des visions de 
Notre-Dame de Fatima en 1917. 
 
(Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 345 - 347) 

 
 
_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE : 1962 →1989 
 
En 1958 le Pape Pie XII meurt. A sa place vint le Pape Jean XXIII. Le 25 janvier 1959, il convoqua un 
Concile général en vue du renouveau pastoral et de la promotion de l'unité des Chrétiens : ce fut le 
Concile Vatican II. 
 
1962 = Organisation 
 
En 1863, nous avons rejeté notre histoire prophétique, et l'Église Adventiste oublie son but et entre 
dans un temps de dispersion. 
 
Le pape Jean XXIII a échoué pour deux raisons. 
 
        1. Refus d'obéir à Marie et de libérer le 3ème Secret de Fatima 
 
Marie avait instruit Lucie que le 3ème secret devait être libéré en 1960, et Jean XXIII, après l'avoir lu en 
1959, l'avait enfermé et refusé de le libérer. Il n'a jamais dédié la Russie. 
 

Ceux qui passent devant le couvent des Petites Sœurs des Pauvres de Borny - dans la 
banlieue française de Metz - n'imaginent jamais que quelque chose d'une importance 
transcendante se soit produit dans la résidence du Père Lagarde, l'aumônier du couvent. 
Dans une salle de cette résidence religieuse, en août 1962 - deux mois avant l'ouverture du 
Concile Vatican II - une rencontre secrète de la plus haute importance a eu lieu entre deux 
personnalités de haut rang. 
 
L'un des dignitaires était un cardinal de la Curie, Eugène Tisserant, représentant le pape Jean 
XXIII, l'autre était le métropolite Nikodim, qui parlait au nom de l'Église schismatique russe. 
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Cette rencontre a eu des conséquences qui ont changé l'orientation du Concile, qui était déjà 
prêt à changer dans la trajectoire de l'histoire même de l'Église au XXe siècle. 
 
Quelle était la question d'une si grande importance qui a été résolue lors de cette réunion ? 
Sur la base des documents qui sont connus aujourd'hui, il a été établi que le Communisme ne 
serait pas condamné par le Concile Vatican II. 
 
En 1962, le Vatican et l'Église schismatique russe sont parvenus à un accord. Selon ses 
termes, l'"Église orthodoxe" russe accepta d'envoyer des observateurs à Vatican II, à la 
condition qu'aucune condamnation du Communisme ne soit prononcée à cet endroit. 
 
Parlant de la liberté de Vatican II d'aborder divers sujets, le professeur Romano Amerio a 
révélé certains faits inédits. "Le point saillant et semi-secret qu'il convient de noter," dit-il, "est 
la restriction à la liberté du Concile à laquelle Jean XXIII avait consenti quelques mois 
auparavant, en concluant un accord avec l’Église orthodoxe par lequel le Patriarcat de 
Moscou acceptait l'invitation papale à envoyer des observateurs au Concile, tandis que le 
Pape garantissait pour sa part que le Concile s'abstiendrait de condamner le Communisme. 
Les négociations ont eu lieu à Metz en août 1962, et tous les détails de l'heure et du lieu ont 
été donnés lors d'une conférence de presse par Mgr Schmitt, Évêque de ce diocèse [journal 
Le Lorrain, 2/9/63]. Les négociations ont abouti à un accord signé par le métropolite Nikodim 
pour l’Église orthodoxe et le Cardinal Tisserant, Doyen du Sacré Collège des Cardinaux, pour 
le Saint-Siège. 
 
"La nouvelle de l'accord a été publiée dans France nouvelle, le bulletin central du Parti 
communiste français, dans l'édition du 16-22 janvier 1963, en ces termes : ‘Parce que le 
système socialiste mondial montre sa supériorité de manière incontestable et qu'il est fort 
grâce au soutien de centaines et de centaines de millions d'hommes, l'Église ne peut plus se 
contenter d'un anticommunisme brut. Dans le cadre de son dialogue avec l'Église orthodoxe 
russe, elle a même promis qu'il n'y aurait aucune attaque directe contre le système 
communiste au Concile.’ Du côté catholique, le quotidien La Croix du 15 février 1963 a 
annoncé l'accord, concluant : ‘Suite à cette conversation, Mgr Nikodim a accepté que 
quelqu'un se rende à Moscou avec une invitation, à condition que des garanties soient 
données concernant l'attitude apolitique du Concile.’ 
 
"Cet accord a été négocié entre le Kremlin et le Vatican au plus haut niveau... Mais je peux 
vous assurer... ... que la décision d'inviter des observateurs orthodoxes russes au Concile 
Vatican II a été prise personnellement par Sa Sainteté Jean XXIII avec l'encouragement du 
Cardinal Montini, qui était conseiller du Patriarche de Venise quand il était Archevêque de 
Milan... Le Cardinal Tisserant a reçu l'ordre formel de négocier l'accord et de veiller à ce qu'il 
soit respecté pendant le Concile." 
http://www.catholictradition.org/Mary/fatima5.htm  
 

Pape Paul VI - "Souple avec le socialisme" 
 

En octobre 1954, il expulsa, par une promotion-rétrogradation, son bien-aimé Giovanni 
Montini, l'envoyant dans l'archidiocèse difficile et surpeuplé de Milan, sans espoir d'obtenir un 
chapeau de cardinal. Il a été suggéré que Montini, le futur Pape Paul VI, avait offensé Pacelli 
en dénonçant des irrégularités à la Banque du Vatican, maintenant dirigée par deux neveux 
de Pacelli, plus précisément, les ennemis de la Curie pensaient que Montini s'adoucissait 
avec le socialisme. (Hitler’s Pope [Le Pape d'Hitler] p. 352) 
 

Pape Jean XXIII →1958 – 1963  
 
Pape Paul VI →1963 – 1978  
 
Pape Jean-Paul 1er →1978 (les théories du complot disent qu'il a été empoisonné.) Mort 33 jours 
après 
 
Pape Jean-Paul II →1978 à 2005 
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_________________________________________________________________________________ 
LE PAPE JEAN-PAUL II 
 
1978 - Jean-Paul II est fait Pape. 
1979 - Visite en Pologne et aux États-Unis, étant le premier Pape accueilli à la Maison Blanche. 
"Notre nouvel ami". 
 
13 mai 1981 : Le pape Jean-Paul II a été blessé dans un complot soviétique présumé. Alors qu'il 
s'affaissait dans la voiture, on l'entendit dire à nouveau : "Marie, ma mère... Marie, ma mère". 
 
1981→ Tentative d'assassinat 
 

Le pape fut très ému en lisant le contenu de l'enveloppe alors que la réalité du secret 
s'enfonçait plus profondément dans son cœur. Il songea aussitôt à consacrer le monde au 
Cœur Immaculé de Marie. 

 
Il croyait que le 13 mai 1981, jour du 64ème anniversaire de la première apparition à Fatima, la 
Sainte Vierge guida les balles qui l'avaient blessé pour le protéger de la mort. Le troisième 
secret de Fatima était tellement à propos de lui, "l'évêque vêtu de blanc". Le pape Jean-Paul II 
se reconnaît lui-même comme le pape (ou évêque) qui, dans la troisième partie du secret, a 
été tué. 

 
Cependant, le Pape Jean-Paul II n'a pas été tué, mais il fut miraculeusement sauvé par la 
Sainte Mère.  

 
Certains diront plus tard que le Pape Jean-Paul II ne pouvait pas être "l'évêque en blanc" dans 
la vision parce qu'il n'est pas mort. A cela, le Pape Jean-Paul II répondit qu'il aurait dû mourir, 
mais la Sainte Mère le ramena du bord de la mort. Il est même allé jusqu'à dire que la Sainte 
Mère lui a rendu sa vie. Il n'y avait aucun doute dans son esprit. (Sa Sainteté p. 330) 

 
1991→ Fatima (Sa Sainteté p. 532) 
 
Où d'autre avons-nous vu une tentative ratée ? 
 

Jean-Paul, et Lucia = Jones, Waggoner, et Ellen White 
 

_________________________________________________________________________________ 
HISTOIRE : → 1989   ? 
 
Le troisième secret de Notre-Dame de Fatima a été rendu public le 13 mai 2000, lors de la messe de 
béatification de Francisco et Jacintha Marto. La messe a eu lieu à la Cova da Iria, où Notre-Dame a dit 
aux jeunes bergers les trois secrets. 
 

La prochaine crise que j'aimerais aborder s'est produite plus tôt environ vers l’an 1200. 
L'Église était de nouveau en difficulté. Beaucoup d'évêques et de prêtres étaient absents 
comme pasteurs. Ceux qui étaient en résidence étaient souvent des causes de scandale pour 
les autres par leur moralité laxiste et leur mauvais exemple. Un homme nommé Giovanni 
Bernardone priait dans une église portant le nom de saint Damien, devant un crucifix. La 
figure de Jésus sur ce crucifix lui cria soudain son surnom commun, qui venait du fait que son 
Père était français, et dit : "François, rebâtis ma maison !" L'homme qui devint finalement le 
grand saint François pensait que le Seigneur lui demandait de réparer l'église délabrée de 
saint Damien. Il se rendit donc au magasin de vêtements de son père, prit quelques tissus de 
valeur et les vendit avec un cheval afin de commencer à réparer l'église. Au terme de 
quelques années, il a terminé le travail. Mais saint François ne savait pas qu'il avait mal 
interprété le Seigneur et que le Seigneur avait un autre projet de reconstruction en tête. Ce 
projet a commencé avec François lui-même, qui a répondu à la grâce de Dieu de suivre 
complètement le Seigneur Jésus, en s'unissant au Seigneur par les conseils évangéliques de 
pauvreté, de chasteté et d'obéissance. Bientôt, beaucoup d'autres se joignirent à François 
dans cette poursuite. Finalement, ils se rendirent à Rome pour demander l'approbation de 
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leurs statuts. La veille de leur audience avec le pape Innocent III, le pontife a fait un rêve et a 
vu un homme en habit de laine, simple et pauvre, tenir la basilique Saint-Jean-de-Latran, la 
cathédrale du pape, à côté de la résidence papale à l'époque. Le lendemain, au cours de son 
audience, Innocent III a vu le frère de son rêve entrer en scène avec ses plus proches 
disciples. Le pape Innocent III a bien interprété le rêve qu'il avait reçu : Saint François 
d'Assise était appelé à reconstruire l'Église dans son ensemble, symbolisée par la cathédrale 
Saint-Jean-de-Latran. Il était appelé à reconstruire toute la maison de Dieu. Comment saint 
François a-t-il reconstruit l'Église ? Il a aidé à ramener l'Église à ses fondations pour que 
l'Église puisse être reconstruite pierre par pierre sur la fondation de Christ... 
http://www.catholicpreaching.com/wp/wp-content/uploads/2013/07/Rebuildmychurch1.pdf 

 
Quelle est la vocation de François ? De reconstruire le temple qui a été détruit. 
 
 
 

  Note de Tess Lambert sur le message du Cri de Minuit  – australianprophecyschool – 
traduit par M.T. corrigé par P.H. février 2019 – Les vidéos sont disponibles sur notre chaine youtube, 
playliste « Camp meeting 2018 » contact@legrandcri.org - www.legrandcri.org - 
https://www.youtube.com/user/LGC777LC/videos 
 
 
 
 


